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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Le Président du Conseil 
au combinat de Kayseri 

1 Les ,gouvernementaux contre­
attaquent autour de Madrid Une ullocitl~a <tui est 1 

un ucto de loi à 
M. Léof'l Blum parle 

la presse i'1ternationale 
Un rapport du ministère 

de Ja guerre italien 
Une entreprise prodigieuse.­
Une mobilisation générale.­
Trois armées.- Hommage 

au peuple 

Ank.....a, 3 A. A. - A so.n retour 
d'E1aziz, M. le Préaidcnt du Conseil. ls­
tnet Inônü, 8 est arrêté un jour à Kay .. 
aeri et a viaité pour la première fois le 
Combinat que la Siimcr Bank a éœbli 

... 
Leurs assauts, affirme-t·on à Burgos, ont 

été partout enrayés 
Genève, 4 A. A. - Hier •oir, M. Ce .matin, le gouvernement franc;ais Jl'l'it 

Blum fit la dédlaration swvante à la l'initiative de mesures de détente s·...,. 
Presse : pJiquant à tout notre système douaniCl' Rome, 3. - Un ra,ppoat ...,.. l'activitié 

en cette dernière ville. L'inspection de Les nouvelles 1ont tou;ours très con - cerclement de Huesca .se poursuit. 
la fabrique a duré t.oU. heures, au colll'8 tradlctoires concernant le sort d'Eibar, la] l<Ï{ U 8 T lJ U ( EJ.\' 'l'IU~ 

Les an1itiés de la France actuel. C'est dans octte voie que toutes du ministère de la Gue11rc en vue de 
les pui""""'°es doivent s'engager. Nous faire face aux b-»na de l'AAiQUle O-

desquelles M. le Président du Conseil petite localité industrielle à la frontière • • 
.,.t ent.é da.no tous les atelie.r., s'inté- du Guipuzcoa. do71 t on. a an_iioncé, puiS Vers Ja J1gne J\ladr1d-

c Je pars d'ici nettement optimj:-;tc. avons donné les premiens, l'exemple rientale e9t en voie de ~ication. On 
Je v.is les rep'J"ésentants de l'~leterre. que l'on doit tirer de l'a.li$meme'nt mo-, y relève tout d'abord que la. KUOtTe me-

l'essant de PTès à tout ce qui a é-té fait démenti, l'occupation, a plusieurs reprt- V 
en faveur de l'hygiène et du bien-être ses. Il faut croire que la ville était ven- alence ? 

de 1 U. R. S. S.. de la Petite-Entente, nétai•e. > 1 née pair leo annea ilialiennes en Afrique 
d.e la Tu~quie, de. la Pologne, d~. la Bel- 1 ,. ~ "' Orientale dépaaae toute Ultre campagne 
Jlpque et de la Suede .. Je. garde 1 unp,__; Genève, 4 A. A. - M. Blum cl coloniale pa:r l'ilni>oaante pitépa>ration 

des .-....-n.'oyés et tra.vailleuns. dredi encore aux mains des gouverne1nen Pari 4 On d 1 trou 
.......... ~.i, é I z 1 s, • - appren que es .. 

ll a 11éeumé les impressions de a.a vi· taux, puisqu'elle a essuy ce our- à, un pes nationalistes ne seraient plus qu'à 
"1on nette Que J.,. amitu:s de la FTan<:c Mme partirent po\J'I' Paris, à 22 h. 50. dont elle a fait l'objet, les difficultés du 

site dans l'allocution ci-après, qu'il a bombardeme71t aérien de la part de trois 10 kilomètres de la voie fen-ée Madrid­
"<Ireasée à tout le peroonnel de la la- avions nationalistes ve71us de Vittoria. Valence. Dans la région de la Siena di 
brique : Aussi bien, atnst que nous l'avions dit Credos. une contre _ attaque des «rou-

- c· est PoUJ' la première fois, depuis tout de suite, le front du Nord a beau- ges» a été repoussée. Une cinquantaine 
aa construction et .90J1 ex,ploita.tion, que coup perdu àe. son tmportance depuis que de «audes civils» en ont profité pour 
ie viens de visiter cette fabrique. Elle la liaison a éte Interrompue entre les mi- passer dans le camp de.s nationalistes. ' 

ont pa,J~o;ement • mtac;es et ne sont La jt111r111'c 1l'n11jnurd'h11i /milieu, la façon générale dont elle a été 
rPas inqwetees, n1 e?ranJ~es. ~ous noua, ~'ann(>llCt~ llU)u,·e1i1entéc conduite. la ténacité et le oouraae de 
efforcerons die travB.lHer a la reumtc d<e \ r exécution. 
l confêrence locarnienne.> Cil Jll'RllCC 

a f' Man1'festat1"ons et contr.a- 1 c L'hiotoire militaire, y est-il dit, La con érence - .. n'offre paa d'enmp)e d'une amiée for· 

a été bien construite. On sent que ceux lices du ''Frente PoPular" et la frontière ~ .ii; .ii; 

du désarn1en1ent manifestations 1 te de 400.000 hommes qui ait éb\ trens-
p · 4 A A L portée .ur une dùotance de 4.600 et 8 

Concernant la conférence" .du d,ésar- ar~. rd' · l · ,-. e ;ouve~em~~ m·iUe kilomètres de la. mère1]>&b"Îe, avec Qui l'ont montée ont crôé une oeuVTe française. ll semble aussi QUe les effec- Madrid. 4 A. A. _ .Les troupes gou 
Darrfaite et que, pour y parveniT, ils ont l ttfs des nationalistes qut Y sont engagés vemementales contre-attaquèrent dans 
trava11'lé avec volonté et de tout leur ont été notablement réduits. Autrement, le secteur du Tage. Elles bombardèrent 
coeur. Au point de vue matériel donc.. 1 on ne s'expliquerait Pas la façon dont on les positions rebelles de Maqueda et 
j\ est de mon devoir d'en remercier l'CS j marque Httéralement le pas deputs bien- s'approchèrent de Bargas. 

M Bl d .. 1a • .ayaint !nte tt a reun10.n . u parti .&OC.lai ' tout eon outillaee fonné diCa moyene 
1nement, · um cc ra · français de La Rocque, hier, (J>Our évitreT · · 

«Il peut b<>lflbler parodoxal d'e rou- 1 d . 'd . d' le.i plus pwuanl:'!I et les plue perfection-
. es inc1 cnts par suite une contre- , . · · ul · 

v:rir }a d.scuseiru) sur le désann·em t • ·p . . , l . nos , QW, en eept mois ae em"lffi.t, ut 
. l'E man1 estahon Of'Ranlsee rpar es sOCia- péniéb"é au coeur d'nn .irnme0'9e pa.yis, 

autcurs. tôt quinze jours, aux portes de la Bisca- B b· . f 
Je tiens, cependant, à c<>rnmuniquer 1 ye, alors que BUbao, en dépit de tous les Onl aJ ( en1e1~t aer1en 

au mo.ment ou toute urope anne et listes la réunion <lu parti social français · , · _ ...]__ . ' 
J · tra · . ' . a1t anean t1 un a.averu.me nocnbreux, eu-vurarm.e. e crois, au con ire, que n eut pas Jieu. Mais celui-ci ayant déci- · · · , · 

c'~t là une initiative trèa raisonnable id. d'ad t , 1.. d d • . d dacieux. ~ aJt: fondé un emplTe 

C~taines. de mes observations. à ce.ux u~timatums, n'a subi que des attaques aé-l a Ma<lr·1d 
Q1.11 travaillent dans cette fahnque. riennes. 

, d . . • . e op CT a egar es re1.1r11ons u et tran.sp]an~ un . 1· ti 
tres naturelle. P~us le anger se prec1se, front populaire .une tactique analogue 1 L' . e CIVJ JSa on. 

1 1 ch des arme c t t . . . , ' , entreiJ>l'ue UMune un caractère pro-
Pus es argee m n 8 .son La Rocque invita ses anus a contre-ma- d' · · • · .. • ' " 

L'un de nos idéaux et des devoirs ~ " ' Madrid, 4 A. A. - Des avions re. 
t l • belles lancèrent 45 bombes our l'aéro-

lourdes plus il devie.nt noce. ... aiTe de 'f · d'h . d p . 1!1'"""1X Sl j on C<>noidMe QU elie a ellé 
• nr ester iaUJ0\11' u1 au parc. es nnccs 1· la ol • d. 

Que nou. travaillons à re.mp1iT vis-à-vis Autour de Madrid égalemen , es ope- d d G af . 
de la ,patrie est d'industrialiser la Tur- rations ont beaucoup perdu de leur in - rorr;e e b" et 'fe, mais n'atteignirent 

conclure une convention î11ternationale • I . . . accotnp 1e conb"'e v on.te une coa-
li.m.ita.nt Je danger. 1 OU ~J PMh COCmmunl.9t:~ O~d:an1se un r;s- Jition à peu près univeJ'Mlle et en dépit 

QUie. C'est là une. condition qu7 no~ tensité, mais pour u~e raison diamétrale-
1 

pas eurs 0 Jecb ~ :if. :f. ! 
considérons essentielle pour l averur 1nent opposée : ce n est pas que les con- C d. 

4 
A A 1 

smn ement. e mectr~ u ,parc e.s du « siège , onomique > qui tenda.i-t à 
l..,.<.1lignen1e11t P.rinces reste ~utorisé, mais ~n ier'Vice asséchC'l' t;e sou11Ce extérieure pou-. 

1 d ~dre es! ~revu sur les heu'.' pour vant alimenter la guerre cl la natiOI> h • d a •x. . • La fabrique de 
eurewt et p>oopere e notre pays. bomb d M d 'd fut ·• d • des 111011na1es 1 qu aucun incident grave ne pu1.,e se elle-même L'-.:e du prodiae réti-

Nous wivons avec conviction cette es e a n enberement e-
truite, ainsi que les édificeg envi - .P?'OduiTe. Le parti soc>al fra'nc;ais ayant, de dans I~ eénie du chef dana la llM9'­

Faisant allusion à la dévalue.tion du a.fFiché SUT Ici murs de Paris des mani> sion immense d'un peupf~ et dans r a.d­
f•ranc, M. Blum insista sur l'importance feS'tes invitant ~ ~dhérents à manifas-1 mirable fu•ion de cea deux éléments 

P<>litique dont la Sümer Bank a été la 
tonnants. Il y eut une centaine de morts. l>rernière jnteJ'prète avec le beau com-

binat qu'elle a créé. Aucun sacrifice n'a Le héros de !'Alcazar 
été épa"J'lgné pour en .faire un modèle de: 
lï~tr.e du tissage. On y a installé 
tes meiHeurcs machines. .élevé le:r meil­
l6un édifices. on a. eu eoin de veiller à 
la Part;e économique de )' entrepiise et 
on a pen!llé au confort des Cm1Ployéis 
et dea ouvricn1 en la do.ta.nt de toutee 
Ica inista.llation.s voulue9. 

Le devoir unique .de tous ceux. 
~nds et petît11 qui travaillent dians 
Cette fabrique, est d'en faire un éta­
blissement national modèle, comme fa. 
brique, technique, exploitation, régu]ari­
té dru travail et di$CÏpüne. Et par-dessus 
tout, il fa.ut que cette fabrique 'oit au 
Coeur de !'Anatolie le bastion, la lor­
t~resse civilisée et morale s'inspirant 
de l'âme républicaine, natic>n.aliste, cul-1.-----------------• 
n.relle. d'un établi .. ement national. 

Le combinat de Kayseri, dans la vie 
nationale de la Turquie, a créé sa t?a­
dit!on et a commencé à écrire ~a pro­
bre histoir·e. Notre ,.ouha~t est que ces 
brerniera jours pur's de notre histoire te 
.J)enPétu-ent dans le aouvemir .de }a na­
tion ... ....:.::.:=----··· -----A 

Le 
la Bours~· 1l'bta11b11l 

~·-franc a subi unë 

tingent& des troupes en présence aient 
été réduits ; üs sont, au contraire, en 
voie d'accroissement constant. Et c'est 
pour 1nieux assurer la répartition des 
renforts sur les divers secteurs, pour 
mieux consolider les positions acquises 
ou celles que l'on veut défendre, que l'on 
observe une sorte de trêve tacite. Le 
correspondant à Madrid de l'Agenre. Reu­
ter conteste l'occupation d'Jllescas Par 
les nationalistes. Il base son démenti sur 

nOU veJie ba ÎSSe le fait que le Quartier Général de ces 
1 dertilers se trouve ci Olias del Rey, à en­

!... Banque Centrale de la Rêpu.b1i- \viron neuf milles au Nord de Toléde. Voi­
~~ a fixé, hier,. à 62 l piastres le, cow1S ci, toute/ois, une argumentation assez cu-
~a.t de la livre sterling, et a 624 rieuse. Le quartier général d'une armée 

~:lu; des v.enteo. Il Y. a e~ des .opéra • n'est jamais sur les premiéres lignes et 
~ sur d1versea de.v~ etran.geres. Le les dépéches de l'A. A. nous ont toujours 
J..._ .--c françaia a subi hier une nouvelle précisé que ce sont le11 avant-iPQS'tes, des 
...._ et a ~lôturé à 17,07 francs pour nationalistes qui ont atteint Jllescas. '1 livre tu"!""· . . 1 Pour nous, nous penchons à croiTe que 
la ant lee 11.e11oc.oa.nts e:.;portateutS d 1,... la ligne des avant-gardes nationalistes à 
. nbuJ que ceu:.; d·lzmir, attendent les l'Ouest et au Sud de Madrid s'est stabili­
h\~.tn.ictions du ministère de l'Econornie sée _ _ provi.soirement tout au moins -
qlli • • . . •-~ r-< br d ta a ete 18.JID par lC8 """'"~ es , . e le long d'un tracé à peu près rertiligne, 
l> Tllitnercc de ces de~. villes. de 1 un- 1 qui, partant de San-Martin de Val-de -
•°'"lance des pertes qu ile sublS9ellt par Iglesias à l'extrémité de la chaîne de la 
llrte. de la dévaluation du rnonc. 1 Sierra 'de Gredos descend verticalement li d b • . • 

tté j~· e nom ~es operab~ns . ont du Nord au Sud jusqu'à Escalona et son 
lt-- aitce l'llr Ms actions et oblisrattons 1 t'ieux château médiéval sur l'A1berche ..,.Qlled 1. . ' . 
1q.Ue&es, ont es iPTIX 90!l:t tou1oun en puis se dirige, de l'Ouest vers l'Est par 

· .•. Santa Cruz del Retamar vers Jllcscas. 

M. Çetinkaya à Jzrn j r Pa1 contre, nous n'avons aucune 1n/or-
mat1011 précise sur le mouvement e&qutssé 

v .. "'1. Ali Cctmkaya, ministre des Tra- par les nationalistes. mi-delà de Tolède, 
li! 11

" Publico, a.ccrunpagn,é .de M'\1. Ha- vers l'Est, dans la dirPctton d'Aranjuez. 

~édé~uté de Zo~ldalc, Haydar,. ~é- Les ~énéraux Franco et Mol a ont té -
d~ d Afyon, f.min, directew- - ad1omt moigne jusqu'ici, dans toutes leu" opéra­
it li P~nts et Ch8;UAiéea,_ est arr~v~ hter ttons, d'une sage lenteur : ils n'onf atta­
~v lllir, venant d Ayvalik. Il a ete reçu qué que lorsqu'ils avaient tous leurs élé-

Cc de strands hcmnellr8. ments bien en 1naln. Le second, en parti­

à-1. Ozalp à Bostanci 
~.!;; lllinistre de la Défense Nationale. 
•ciiJ.,"'1. Ûzalp, venu d' Ank.an., a' est 
•a , a aa villa de Ba.tan:i. Il rentre­
<'- '. Ankara demain. Le ministre a dé­...,.., . 
l'tt>ti etre. v_cnu )CJ. pour ae reposer et l en nuaston officie1Je. 

a. guerre n'est pas hors 
la loi en Amérique w,., 

culier, quoique maitre, /lés le début. des 
montagnes qui dominent Madrid par le 
Nord. les sommets de la Sierra di Gua­
darrama, 7(e s'est ;ama!s laissé tenter par 
un coup de main hasardeux sur la capita .. 
le ; Il a attendu patiemment que l'inves­
tissement de celle-cl tut achevée par le 
Sud. 

Ausst, n'y aurait-il rien d'étonnant à 
ce que l'arrêt temporaire de l'avance, au­
quel nous assistons. se prolongeât pendant 
quelques ;ours encore. 

G. PRIM!. 
FRON1' DU NORLJ 

de J'accord monétaire- triJpartite · ter au part:. d.ea ,Prin.ces .contre les corn- sp\Tituels 
cC' e<st, dit-il, le point .de départ dans munistes, une jnformation jud.iciaire fut' D · d" t.. t._ - le · · • 

Bmgos, 4 A. A. - Un décret nom­
me le général de brigade, ,Moscardo, 
défenseur de l' Alcazar, commandant en 
chef des troupes nationalistes de la So- ' 
mosie1Ta et de Cuadala.iarra. 

d __ ._ · · d' • , 1 ans cc imat m:iro1que, m1mstere 
es re"Iet.ons cconom1ques. une erc 1 ouverte pour provocation ,publiQue a d 1 G · ~ 

nouvelle pour les pui.sance-, do monde. 1 l'attroupement. c. 3 uteme a ~:__~ seu
1
.esnent _en 

----·•· _prepara·n et en au1ncntant entr""4>Il9C 

L d l V• africaine, mais en augmentaot et en 
La S. O. N. a parure e a 1erge •enforçant rarmée métr~itaine en mi-

A Tolède, avant la 'libération de la 
ville, le. tnarxistes .exécutèrent 600 ota­
ges. Parmi le matériel abandonné fu -
rent trouvés \Dl grand nombre de fusils 

t 1 t't . t' P~ 3 - Une .IliOlllVeQlle pe.l'l>l1e en. son de la •ituation menaçante et hoati-
C .es pc 1 es na 1 ons bl1iJJalJrta. d'une V'llilWr de pWsieurn mld- 1 le. • 

mexicains. 

Budapest, . 4. -. Le Nemzeti Uisair lloru;, tonnée grâœ aux offi'es des fklè-1 L'a'Vant IPO'OPC>e de ce 18pport a' act.è­
publte les declarat1ons faites par le sc-1 J.et;. d'U mœidc en'tie:I::", a enrichJ. l'image ve er. ces tennes : 
~Téta.ire d'Et&t autrichien aux affaires de la .Mh.domle. du Banctuaitre de Pompéi., 1 c No.s advenatree d-édlarée ou l'atenta 
étrangères, M. Schmidt .. Après a.voir an-j Il/li. cours dœ fêtes sdlenm.~es an l'hoameur 1 

avaient fait Ica l!>l'évieioua lee plus noi-A L',ILUUERA LJ[, FltU.\ '1' 

La nouvelle organisation 
du gouvernement 

nationaliste 

noncé son intention de se rendTe à Bu- de la Vleirge. (Voir la mite en quatrièma pqe) 
da.rpest POUT s'entretenir avec M. Da 
Kanya, ce qui constituera une prépara­
tion utile à la conférence de Vienne, M. 
Schmidt a affirmé que les 11>ehts Etats 

Les grandes manœu vres monétaires 
1 n· ont rien à attendre de la S. D. N. qui 

Burgos, 4. - Le chef des nationalis· ferme les yeux à Ja réalité. C'est preci­
tes, le général Franco1 a fixé la nou- sfunent pour cela. ajout:a-t-il, que les 
velle organisation de l'Etat national es· "?rotocoles de Rome sont importants. 

La dévaluation du franc 

pagno~. ~eue org~~tion est bas~ sur La Grèce nouvelle 
les pr1ncapes autonta.tres. Le com1te de 

Nous sommes heureux de pouvoir 
offrir au.:z: lecteurs de u Beyoglu •• 
la primeur de l'étude suivante, des­
tinée à paraitre dans le prochain 

la défense nationale comprend 6 sec· Athènes, 4 A. A. - Tous les jour- numéro de la "P.assegna Itr.lfana", 
tions : Finances, Justice, Industrie, Cul- naux relèvent les manifestations ~ran- organe de la Chambre de Commer-
ture. Commerce, AgricultlD"e, Postes, dioses d'Athènes juSQuÏci inconnues ce italienne de notre viUe : 
Travaux Publics. Des gouvemeurs céné- dans les annales et i.ls ajoutent Que mu- Le 26 aeptœnbre, la nowvelle 1' est 
raux administreront les provinces occu- ni du mandat populaire, le gouvM°ne- rQpandue ra.p.idement dia.na le monde que 
pées. Les affaires étrangères ,seront du ment P.outrsuivra son oeu'VTe. la France .a' était déc.id·ée à fa.ire le gra:n,cl 
:essort d'un secrétariat général, directe· ll.3 analy::>ent les passages e1tsenti-els pas ·d.taai.s 1a. dévaluation de sa monnaie. 
ment soumis au cbef d'Etat. En outre, du disl:ouTs du chef du gouvem>em•nt et L·Angleten>e - !Peut-être un peu 'P"-' 
il a été décidé de créer WJ sous-secréta- i~.s rappellent les .services rendus par M. amollir de ce iibéralisme économique 
riat pour la presse et la propqande. .\1étaxas au pays et assurent Que toute qu'elle a invent.é, llDB.Î.S qu'elle tient dans 

Le général MoJa est nommé chef des la Grèce sent profondément le change- l'ombre, depuis quelques années.. un peu 
armées du Nord, et le général Quiepo n1ent intervenu, croit en ce chan-g~ment. aussi POIUT des Taisons moins idéales, qui 
de Llano. chef des années du Sud. Le ladopte et elle est prête à le défendre. ?'el!'a.rdent aa alimcture économique et fi. 
général Cabanelas devient inspecteml { e COOSeil JJernlanent de nancière, - pTédioait a,vec in5"'tance 
général de l'armée. ~ que ce pas était fullal et qu'il faudrait 

La réquisition de l'or !'Entente balkanique le faïtt tôt <>u. ta.rd. r..- démentis, les 
déclarations contradictoires que 1.es di-

J .. e ministère des Finances ordonna à Genève, 3 A. A. - Du ieorre.spon- verre mini8tres - M. Blum co:mP'"f'Ü -
1 c_ dant de !'A. A. : 1' d '-'-tau~ e6 1:MJ.Jagnols d.e remettre à la L eurent oooasion e us.ire, ces t~ 

Banque d'Eopagne, dans on délai de 7 B lke conseil permanent de !'Entente dem.ie'fll, '""' parvinrent à ébranler en 
ÎGUf'S, tout l'or qu'i)s d-étiennent, ainsi Ga :"nt.que s'est r~~ni aujouTdT'hui .à rien J'oPinion de la. City. Au contraire, 
que les devises étr·a.ngères en leur .pos-

1
R"~nt~~eA 600s ]~ . presdidenclef ~e .evfik cette opiinio.n devenait pl\JI batégorique 

s.ess-ion. ..us u 4'"\ttas, m1n1~tre ·es a aires ctran~ à chaque méisa.venihrre fina.nGière dru p;ou .. 

LES REPERCUSSIONS ::rees d:~itT:~:~I. et président en exef'- vernement français : voUB devrez déva-
L luer. Et noua y voilà 1 ... 

INTERNATJONAl ES e "<>nseil procéda à .un ex~en d'en La stabilieaticm précédente du ITanc, 
...,, semble de la s1hT1ahon 1nternat1onale et exécutée en 1928, fixa.it à cette mon­

Un mén1orandun1 du 
gouvernen1ent de Burgos 

constata qu'aucun changement n'est in- naie une pyo.portio.n d'or fin de 0,05859 
diqué aux décision9 arrêtées à Belwadle éKale à 65.4 mmigrammee d'or, au titre 
en mai dernier. Il décida ,de te'flir sa de 900 millièmes. 

Genève, 4. - La junte nationale de 
Burgos a fait parvenir à la S. D. N. un 
rapport sur les atrocités, les assassinats, 
les dévastations, let: incendies. les vio­

session ordinaire le 5 février 19 3 7 No.us descendTorut à un contenu d'or f.in 

1.a couronne tchèque variant entre 49 et 43 millil!'rammes. u 
principe de la latitude à !ai...,,. au i:ou-

Sera dévaluée vernement dan.s la dévaluation insœutoé 

lences de tout genre perpétrés par les Prague, 4. - On croit savoir que 1a 
e:Rouges» en Espagne. Le document. ·ou,ronne ... tchèq~e, QU_i avait déjà subi 
qui a été envoyé à tous )es délégués etl u~e Pr':'m1~e devaluat!on en .1934. sor:i 
aux journalistes de tous les pays, est le devaluee a nouveau, a la tn.ute dt-s n:· 
résultat d'une enquête menée par les 1 cent~s mesures dont le franc français 
tribunaux spéciaux dans les villes et les EN I' A LES ri l'i E 
villages qui étaient occupés par les na-
tionaliates. - --

na,g.uère en Amérique a fait école. 
Tandis que l'on aiace ces lignes, le Sé­

n.a.t et la Chambre, .en Fra~e. sont sur 
le point d'a;pprouver la loi de dévalua­
tion. Il n'est donc pas en.col"e possible 
de .se livrer à un comruentaine définjti.f 
et approfondi. Nous connaissons, tOUr­
tefoll!, par !es journaux, quelques appré-

L ' • ' 'I' ciatiom d'hommes de gouvernement a Situation S ame IOre et de députée de l'opposition. L'homme 

L'En1pire italien d'Ethiopie O'raduellenlent de 1a ru.e n'attribue que !>CU d'nn-
t-t portance à cce dia.tribee auxqU<:!I.., il 

Bevrouth, 3. Une Bentence du tribu· Jérusalem, 4 A. A. _ D'une ma,. donne un ena essentiellament politi-

A cc PT- quelques édain:i- -
ments peuvent être donnée dès à présent. 

Déjà, k vieil a.deige DOUS J>llé-vjent 
que « si dm faciimt idem non eot idem •· 
Et si cette opération olfre beaUCO<Jil> 
d·analogi.,.., omltovt avec la dévalua­
tion du ddlla.r, cite en diffèœ bca,,.,.,.., 
par les COll'lditiona du milieu et pey leo 
ÎntentÎOn•. C' e&t Po'lll'QUOi Oll ne ... ,._ 
rait <lire que r ()Il peut en attendre ~ 
mêmes résulba41L 

Cmnmençono par I' A.iwlet..,. En 
1 9 3 1 • qua.n.d la lme sterling fut doé­
"aluée, le ,pays $0udifrait de r eflondr ..... 
ment des 'P'l'Ut de tous les Pl'Oduits, du 
ohôm<>ge, aNivé à des chiffres JXéoc­
cu,pa.nts, et du mar&tmle du convnette 
a.vec 1' étl"a'DKer. Comme on ne vocdait 
pas Téduire le c lllluldlud of life > clee 
masses ouvrrièrea. on eut reoours à '8 
dévalorisatie>n ide la monnaie, ou miew<. 
au détachement ctransitome> de la 
st.erlill41: papi ... d'avec \a stfl'l1ling or, à 
laquelle. techniquement, elle eût pu con­
ln:uer à êt're tenue liée aNec facilité . 
Ce n'était ni le métal jaune QUi faiNit 
défaut, ni la disprc-portian ea>ln'e ta cir­
culation et ·la. Té:leTw! or qui était exces· 
sive. c· était lobstacle qu'il fa.liait faire 
di.spa.raître à l'expansion de ce min.i.­
mum de commerce au..IJcaaoue duquel 
un paya n'! peut conaen.rir à deecend'l'e 
oa.n.s dé<hoir. Bref, on COIIliP'tait om le 
phkiomène connu en v.ertu duquel lee 
;>rix à !"intérieur n'allll'IDCntent 
jamais d.ar>o la pToi><>rtior> 
de la valeuT minimum à la-
queille une monnaie est de9linée à de. 
c~ndTe. 

Il est encore trop tôt pour dire llÎ 
1' expéorience a 'Jléusei. Ene a ;peut-êtTe 
réu~si en Partie. 

'"" . ington, 3. - M. Hull a soumis 
n~"t R."P\lbliques latines, un pact• de 
"-<:~•lité enga,geant les parties à régler 
·~ QU-ent leun1 différends éventuels 
Jf!lit h' caa .contraire. à ne c.ommenceT 
cl~ 0 •tilit6a qu'aprèa une déclaration 

llllene fonmelle. 

En Aragon 
Madrid, 4 A. A. - En Aragon, J'en 

naz civil m.Ute de Bevrouth reconnait nière générale, la .situation s'améliora que, - c.e qui ne la.iese pû d' êtTe V'nlÎ. 
l'empire italien d'Ethiopie. Il li est dit, en depuis la présence des nouveaux ren - Il pense donc que cette dévaluation est. 
eflet, que ladite se11tence devra être corn forts britanniques. On constate cepen· I plus ou moins, égale à la precédente. 
muniquée "au consul général de S. M. le dant encoire quelques agressions indivi· · Et là, il "" troimpe. Il PMSe que le 
Roi d'Italie et Empereur d'Ethiaple''. La duelles et des actes de brigandage de franc est dévalué pa.te qu'on ne c poo.­
sentence est signée par le président Iran- faible envergure. vaJ,t pl'lls le Nmir • et que la France fait, 
çais, M. Rouuel, et le juge français, M. Le comité suprême arabe délibéra Ion plus ou moins, ce qu'ont fait Œ'Angleter-
Magnln. 

1 
iruetne".'lt hier. On croit prévoir la fin re et l'.A(mériquc. 

' procb aine de la srève. 

Mai• le mérite doit en être att'libué. 
dans une me.sure qui n' eet, certes, .,.. 
né\(lil(eable, à la mentalibé du t>CuPle 
anglais qui, loin de •'alarmer ou d" en­
voyer son argent à r éttta.nii:er - com­
me 1'auraient ,fait d'autre.a piellp(ee -
ofhit spor>lianément son or contre clu 
papier monnaie et m..it entTe tiet nw.irw 
du gouvenn.ecnent une tniume de manoeu­
vre qui lui 9m'Vit .,,..,.......,,_. 
P OUit in •l'a UJ8' Jortmnent le nouvc4' cm:llte 
de choses. L'~.,,.,., a déiiè vaincu 
en ,partie, llW'toult grice à la confiance 
en r averur de la ..-... dont llOl'I 1'CUIPle 
a téanoi~ en cette occurrence. 

Le ""'' da l'Am&ique e.i 111> peu dif-

• 
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férent. en rai90n des causes spécifiqua 
qui l'ont PTOVoqué, - quoique ce QU• 

r on appdj.o la crise ait la com.pla1ean­
ce de .ee manifester partout - et .., 
raison, au.ai, des effets que r on veut 
en obtenar. lei. b iressource.s en or 
ébaient encore plus abondantes, mais 
les ch0<11;e. de l'Etat l'llaicent devenœs 
écra.aante. A l'époque de la soi-disant 
pro~érité, les recettes deao irm>Ôt:B 
étaient copieuses, de t:eHe so.Tte que l'on 
rencontra pal'lfois ce phénomène : le 
fi9C restituant une partie - même mo­
deste - des impôts déjà payés ! MaJS 
devant les rllÎnreos ?J'"OVOQUées paT }' ef­
fondrement d.es titres, des fortunes indi­
viduelles en 11;énfu-al et de la. haisse 
des prix de toutes les matières premiè~ 
res dont l"Amériqu~ est 1Prodl.1Ctrice, le 
paids des dettea de l'Etat. demeuTé in­
changé dans l'expression d'une monnaie 
or devenait opprimant tandis que tou­
tes les entré.e-s. ncmnales du T ?'ésoT amé­
ricain étaient énMmément réduites. A 
côté de cela un chôtna41:c notable. et les 
p-rix en or des matières prcmière-5 en­
core D'O!P élevés pour que le reste du 
monde appauvri, put les atteindrr-. !f8;I1l8 

compter que \a Livre sterling dévaluée 
faisait sentir 9CS effets sur 1-e commette 
des ~ortaticm.s. 

Le yme Congrès des études 
byzantines de Rome 

Un BntrBtiBn avBc M. Rokach, mairB par 
intBrim ùB la Municipalité dB TBl·A viv ·-----· Aprèa Buca<est, Athènes, Bdgyade , 

et Se>ha, ce fut Rome qui eut l'honneur • 
de recevoir, du 20 ou 2 7 eeptemhre, 

Toute la population juive est prête à donner son 
le savants fort nombreux qrui s'adon· 
nent aux études by-za.ntines. 

Ln peu de slallstique l 
concours au lieutenant-général Dill pour rétablir le 

caln1e et l'ordre en Palestine 
La statistique établie à La, fin dee 1 

(De notre correspondant particulier) 

Sur la dévaluation du dollar ~ale­
ment, on ne -peut encore formuler de 
h~ement définitif. Le-s différent.es mero­
res pri~ IJ)ar le gouveTnem~nt américain 
à la faveur de la N. R. A. "" <é­
velèrent en partie effiC".aces; d'autres fu­
rent sévèrement jugée~ et certaines fu .. 
rent u~tOrieurernent abolies. Toutefo;s, 
le pays parvint à un degTé de drtente 
qui fut le prod'rome de la reprise ac­
tuellement en cours. La cri~e n'est nuUe­
ment achevée. maÎ9 lei' activités a·ccen.­
tru.ent ieur rythme propulseur. 

Le cas de la France est, lui aussi, dif­
férent. li y a un peu ·de chômage -
mai~ fo.rt ipeu - il y a. une réd'Uction 
du vollmle du commerce et de la pro­
duction. La ori~ 9e manifeste évidem­
ment comme partout.mais on pourrait 
PTe«:iue d'rc que la France en a souffert 
moins que d'autr7. Et pauirtamt la con­
fianct: fait défaut plu. qu'en tant et 
tant d'autres pays.. 

Depuis quelqu~ années, les gouver­
nements .se succèdent et ne parvien­
nent pas à obtenÎT les moyens de gou~ 
verner. Et le déc01UTa•gement .s'étend, 
rendant ia situation générale de pLWI 
en pl\IS difficik. Mais la réserve or -
même '>PTè! l'exode de 30 milliard 1 
- est encore cons-idé-raible, la richeS'Se 
du pays n'est pas emtamée et pour qui 
con~idère les événements de toln. i.1 
semble que, plus que tout .autre pays, 

1-a Franee allt'ait pu se garantJ et éla~ 
borer un p}an pour tturmontor la cri~. 
Par contre, )e ,pays se débat au milieu 
des difflcrultés les phis varié .. , dont 
J"internsité est provoquée en grandt": ?ar­
tie par doC<S raisons 'P.S~ologiq~. On 
dirait Presc:iue qu'il t1°agit d'une crise 
.•. capricieuse, comme le eont tant de 
cho9es qui v,ennent de France. 

Le désordre dans les finances de l'E­
tat est chronique depuis trois an9 et va 
s'aggTavant. A ce mal cent:ra) s'ajoutent 
lee effets habituda de la crioe générale, 
en p.&..rtie: déjà menbonnés, et aulftout )a 

venu~ Ml 'POUVOÎT d'un gouveTnement 
Qui ne jouit de la véritable confiance de 
perSICJmGle et ae soutient eeulement grâce 
à l'appui det: ma.es Qui voient en iltJi. 
non P'M leu.1' représentant. mais un 
c moin<lrre mal > provisoire ..• C'est à 
\a auite de ces oirconstances a.nonnalee 
Que l'attaque contre le franc 8.i ou faire 
brêche. La dévaluation deVTait allêl!;et 
lea charges de ~"Etat, assurer au gouver­
nement une ma.ne de rnanoeuvTe pouT 
maintenir la fermeté de la devise, sti­
muler le ieonvnerc.e et la production et, 
par ce moyen, presser le fameux bas de 
Laine du citoyen françaie théeautriseur 
pour en retirer 30 pom cent au pyofit 
de l'Etat. 

séances indique que 1 4 gouvernements 
furent représentés officiellement, que 
150 déléiluéa rcpréoentèrent d- univer· 
aités ou des institutions 98.vantes, que 
460 COrnltfe.Îstes prirent part au con­
grès et lurent 2 1 5 communica~ 

tions ayant trait à l'histoU:e, à la philo­
loi=ie. au droit, à J'a,rchéol()l{ie et à rh"­
toire di: l'a.Tt, à la. lil!urgie et à la musi­
que de r ancien emprre byzantin. I.e sanaim·inm 111• 11 .. )-IH'li·Ada qui s<'ra au1·a111ti 

Il est très diFHcile d'aborder le mai­
re .a. i. de la municipalité de Tel-Aviv 
M. Israel Rokach, toujours occupé. 

Pourtant désineux de lui poser cCT-
taines QU'C'9tloru. concernant la situa-
tion actuelle de la popUlation juive 
après ci.niq mois de troubles, Ï ai fait 
r im'Possible rpou:r obtenir un entretien. 

1 Au jour et à l'heure indiqué&', je son-
ne à la porte de son .a.cpppartement. 

Cette énumération montre im:méchate­
ment quelle fot l'~ortance de cette 
manifestation mondiale dont le paci­
fisme est une des lirgne mlaa'Qwa,ntes1 Le 
.comité d' OTganisation avait dema1ndé 
que fuuent traités spécialement des SU· 

iet'9 intére95ant les Tapports de l'Ita-

1 

lnwoduit dans une belle pièce ]arge-

.,,..,====,....,.v="""'""1""""E~-=,.,_,.-L-..,,O=""""'c="';ll==L=""E"""'"""""' ~:::.i;c1::.7 c:a:u~n~. :::..,:itr:· li~ L .]l ! tendant l'iaJ"rivée du ma.irre. rt Des tableaux sont a-ppen.duis au mura, 
.. .,...... •.....,'"' ....,,.., Une très Tiche bibliothèque garnit une 

lie avec &zance ; mais en dehors de 
ces sujets, de nombreuses <1ueati'lns fu­
Tent présentées dans le cadTe général 
des études byz;antincs. 

LE VILA YET j •pectacle des beaures naluTelles autant pa~e de_ la cham~e- M R 
1 que du développement culturel de cet4 n $(ri~cement e porte et · o-

L<• (~llll!Jl'èS bnlku11i11u<' t b ll 11 kach parait. Il me tend une large main. 
e e e vi e.>, , . M. Rokach t jeune. (il a moins 

Ill' mt'<lt 0 t'ÎIH' 1 En sa quahte de medecm et de sa-1 d 
38 

) es 
C e-st le ministre de J"hygiène, M. Re- vant, le Prof. Dr. Munck a été tout sp.é.

1

. "F ensl ' I , > 
A part MM. Ch. Diehl et Stry11;ows­

ky, TIC'tenus paT des raisons de santé. 
tO'Ua les grand$ savants byzantins é­
taient présents,, ce qui donna au con­
grès de Rome une tenue paztic1Jlière. 

· l · l' · · d aut-1 vous e fPt?esenter . 
fik Saydan, qui inaugurera le congTès c1a ement surpns :par organisation e 
de médecine interbalka.ni'lue qui ~ra l'éducation nationale. Il attribue la par- l.Jtl bataillt•ur 
tenu à partir ,du 7 caurt.ant, au tpi\\ais de faite santé de la jeunes!Je .acolaire et de I M. Rokach .appartient à une des 
y,1diz. · la .papua tion en général, à l'excellence plus anciennes familles juives de Pa­

Le cadre 
LA MUNICIPALITE du climat autant qu'au développement l lestine. EJu. en 1922, au conseil muni-

dc l'hygiène sociale et des sports. cipad, il est nommé viC"e-..ma.ire en 192 7 
Les séances eurent lieu au noruveau 

bâtiment de 1a Cité Universitaire, vaete 
groupement de torutes les inistitutiorus 
S'P"aV.tant autour de l'Université, mal~ 
heureusement un peu en dehors du cen• 
tre de la ville et des hôtds. 

Le pont Gazi 

M. Proust fait des études sur les 
.Leux pOUT détfl1nÎT )es endroits où l'on 
devra créer des places, des deux côtés 
du çont c:Gazit. En effet, dès que cel­
les-ci amont ,été éta.blics, il y aur" lieu 
d' entre,prend're les expropriations et les 
travaux de façon à ce que tout soit 
achevé en 1939, d·ate prévue pour l'a­
chèvement de la construction du pont 

LES ASSOCIATIONS et de;puia lors sa. papularité .n'a ce99é ----------'-1 de croître. Batailleur pour les causes 
Lt:s l'Olll'S IHHll' If''- c·oill•·111·., iustes et humaines, M. Rokach fait tout 
L'association des coiFfeurrs vient d'en son possible pour se .rendre utile. Son in­

treprtndTe de nouvelles d-émarches au-1 t.e~~ence.' sa force, s?~, caractère ont 
Pll'è.J des départements officiels afin que ete 'Unanimement apjprec1es. 

Les congreasi9tes y trouvèrent des 
.salles bien aménagées. des appe.rf"ils de 
projection iabeoJ.umcnt model'tt'lle'S proje­
tant diapoeitifs, négatifs. ,photos, dessins. 
etc •.. lui .. même. 

la fréquentation des cours de )'école Le 'pa.r1ti auquel a,ppartient M. Ro­
des coiffeurs soit rendue obligatoire kach est le c Centrr·e. See membres ont 
pour ses membres. Ils commenceront le pris la .p]us graJnde .part à Ia créatioll' et 
5 courant. Le 6, on procédera à des au développement de Tel~Aviv. Son but 
examens à l'intention des coiffeurs qui e~t d'aboT'd l'égalité de droits de tous les 

L'ENSEIGNEMENT n'en ont pas BUihi jusqu'ici. c.ty«ns '8Jls aucune distinction. Encombrenwnl 
Si le côté matériel fut parfait, on 

pet1t Togreltet, d'une part, le trop grand 
nombre de9 communications •'Présentées., 
et, d'autre part, le peu de ~ps con­
.sacre. à la lecture de ces co.mmunica· 

1)éc1 a rnli<;••~ r'Pi•>tt i ~!-.ll n l ('"' 
ile :\1. J\ ri lw 11 

Les cours auront lieu le soir. à partir (:t~ •tut~ l•-~s Jt11fs attc1actt-nl •lu 
de 9 heures. Les coiffeurs qui ne vou- général 1 >ill 

I.e ministre de l'lristruction Publique, 
M. Sa.ffet Arikan, qui gère en même 
temp-s le ministère de l'intérieur, a dé· 

tione. C , d' . . , claré être venu cette fois-ci à f,.tanbul 

dront 1Pas les fréquenter devront exhi~ 
ber leu'I' diplôme ou subir un exam~n. 
Un jury d'examen formé par neuf coii-
1feurs qui ont fait des études en E uyope 
a été constitué IPOUr P'?ésider aux exa-

ommcnoees an.s six 98!11es d1ffe- pour s'occuper surtout de3 affaires du 
rentes, .clès 8 hetrres 30 du onatin, les 'p b" mens. 
!'éances dU!rèrent souvent, avec un aT· aT . L'U "t" t ·1 d"t t . ~ L'association ,n"a.yant pas les pou -
• d.. 1 - n1venn e, a~ -1 1 • a crmine .voirs nécessaires pour contTaindre les 

re~ pour CJe~e:, j•usqu'à 8 heures du ses préparatifs. Les modifications ap - coiffeurs à suivre 1-es coufl5, elle deman-
so1T. La carabtenstiq~ d-. séances fut ' d l • · d l' b portees ans es Programmes sont tout dera a cet effet l appui de la Munici· 
o~c ~ncom rement ; trop de savanta

1 à l'avantage de." étudiants. On n'enga- .palité. 
P'l"C9enterent des communications dont 1 d f C 1 
l
.. ~ . . . . g~a ,pas e nouveaux pro c-.!seur,. et- li y a, à Istanbul, . 2. 700 boutiques 
unportance eta1t m1nllne et qui au- • · 1 ' J ff" 

, __ _c.___. .. te an.nec • c1, es eco es sont !t'l.l rsan- ou salons de coiffure ; sur le9 6.000 
raient "'"""1tem=t ·pu paraitre dans lllne S l d l d fu b 1 • 

h
" l . . . tes. eu e;ment, an-s e9 eux u ourgs coiffeu'I'S qui y sont e1T1Ployés, il n'y en 

revue ace eo <>!PQUC ou h1S1tonque On J d S'"l · U k .. d 
d 

. , · popu eux e u eyman1ye et "I .u ar, 1 jll guère que 1.240 qui ae eoient fait dé-
ne evrmt rcserver, en SOll'lnle pou-r le · , bl" · d' · d ll . l , • ~ , on a. ete o 141:e ouvrir ~ux nonve es Jivrer leur certifi.cat de santé. Au i. a-
con$fres, que es grarl:des ctud.es genera- ' . 1 d ] . d" d l ' · - , · , · 
1 l d 

.. , , ei.o es et, e 'Pu .. , a opter e ~ysteme t-11 éte dec.ide de soumettre }es co1f-
es, es K1'8n ,. mouvements d id'f"es, les d i· · l t D ' ,. ' ' ' 
d

, h. . , e e111Seignement par rou emen . ans feur$ a un controle tre, severe. 
ecouveirtcs JstorlQucs ou aTcheolo- , 1 l' · · bl · · · · · bJ d' nd . tout e .pays, anstruct1on pu 1que pro-, On esttme toutefois que les coiffeurs 

g1ques caipa es enge rcir des dJ~- - , · 
eussions féo:ondes I> tt t gresse. > age.s de plus de 35 ans ont acqurs suf. 
nu

.
1

, d ~-~el an aux som,· 1 :\l('•lllclfl(•.;, IHHl\'Cllt•s fisamment d'e~érience pour être 
ee e savants aiove opemonts et a , • 

tous les congressistes d'utiles enseigne-~ Le ministère de !'Instruction Publique 1 exemptes d examen. 
ments. a adire!l é à toutes les direc.t~ons de 1' en· 1 JUSTICE 

Qnl'l(tUe:.,. eOlllmunic-ntitlllS s~igne:nent d'ea vilayets, la ciT1=ulaire I l '11 <-<)ncln111nf' l)Ut' llPUl't'. .• 
c1-aiP11'CS : Jusqu'à hier, à midi, c'est·à-dire 60 

Parmi les cœnnrunicattons qui eurent cDès Que le:; programmeg seront dis- heure~ aiprès la 1mise en vigueur de~ dis 

M. Rokache me parte de la situation 
actuelle : 

- Tous Jes re11;ard~ de la population 
juive sont toll!més présentement vers le 
nouveau lieutenant - général Di11. On es· 
père qu'il parviendra dans un court laip.s 
de tellltPS à apaiser le pays et à mettre 
f~n aux actes de terrorisme qui cOfl.ti­
nuent de p)IJoS belle. 

La population juive es.t pTête à lui 
donner tout le con.cours néceseairf" non 
feulement moral, mais aussi maté,.iel. car 
un arand nombre de jeunes gens son l 
prêts à se mettre à sa d_"!.position corn· 
me soldats auxiliaires. guides 011 t~-
niciens. 

D'ailleurs, un fort courant se deaai­
ne pour ~endre le séioll'r des soldats et 
des offi.ciCTS britanniques le plus a11:réa· 
bl e poeoihle. 

Pour mener à bien cette tâche, notre 
municipalité compte ouvrir un 'Club où 
Juif~ et A~lais se ·renoontreront. A::n­
i, la propa.ganide arabe pamll les tro'U­

pe~ britanniques sera contTeba1ancée. 
COlllllll'lll ll'!lllSJIOl'lct' les 

')l'tll1l:Jt'~ ._, le plus d'intérêt on cite celles JC:le M. Bol· tri.buéa dans toute~ les écoles, tout le pO"s.îtions de la loi !tUT les flagrants dé· 
linet, SUlr' le colonat en.. droit by- corps eMei$tnant de r écolr- d ~vra en lits, il y a eu 60 prévenus condamnés à 
zantin, de M. Grégoà.re, wr l'hérésie prendre connaU!lsaince d'un bout à l'au· des peines diverses, ~ojt un par heure. Un point impW"tant est auasi la 
paulicienne. '9es dogmes et son h1"sto,·ye, tre et appl;~uer telles quel!- les nou- · d I' · d -. ._.., LA PRESSE question e exportation es oranges. 
de M. Stefaneeen,, sur lea Titeo ~aïens vel'-.- "\e"thod.es d'ense1·~emen•. qu1· y - - ' - J ·r · J d · ·1 ~ ""'·· ~·· •A,·cilik\'t'.\tidliJ, 0 L.eo .U\S erwo1ent pus e cmq m1-
con .. ervés dans les liturgie.a chrétiennes. sont indiquées pour chaque .matiè"!'e.> lions de caisses d' oranaes à l'.é:~an._._..., 
d M 1 - -- l l f ""l Le numéro d'octobre de cette in té- ~ ~-. 

e · LCmer:e,.sur es ou" e.a de Phi- l~P nc•uvCHU lalHll'llfflÎl't" dont la plus grande p.a.rtie est expor-
lipipe, en Macédoine ; M. E. Mambou~y. cle chi11iit~ 1 ressante Tevue Qui fait la joie des chas· tée du port de Haiffa. 
sur la. topographie de Sainte-Sophi"e ., L . . • d l'i . p hl' 6eurs et des tireurs, ·vient de paraitre. bl e nun1stere e nstr"UChon u 1quc A · C Aujourd'hui, le pro ème m.r.ivant 
~1. Malet. ~ur les ra~Olfts de l'art d•· f . , l I d . _J - u sommaire : 1. - e que le chas-,...'Y ....., a ait preparer es p ans et ev1s o"Jes d · 2 L se pose : Par quelle route envoyer lea 
Balkans et de I' !ta.lie aux 1 3ème et 1· d h h. d d 'I seur oit savoir ; . - a néce~ité ate 1ers e ip otograp 1Cy e mo ·e aS(e d"·ne o~an· 1. d b. l oran~es. ? P.ar le no.rd, QU~ est la ligne 
l 9èrne siècl- · M J J · . . , .... •f'> .isa ion e reuœ pour es 

· .....,. • • O?".ga, S"Ur a V!t: pro- et de scul-pturre qu1 seront a1oule!' au la- beso"ins de l d "f 1. l d ~a plus sûre entre Hédéra et Haiffa, ou 
vin1C:~1e dan• l' - · b bn. te b d h. . J' . a . el ense na iona e u -. ...unPITe yzan . e · · · ore.to1;re e c: lm1e que on con!ltru1t pays . 3 Le , t . ,par le Sud, Héd1éra-Rehovot, qui est 
L'encombrement .fut tel que de nom- l' l . ' d 1 ' . - s ·mes.aven uires qui sur~ d ' 
b 

sur emp acement situe evant e mu 4 viennent atmc h . 4 _ p t et-n •ang"eT permanent r 
reux savants IllC ?UTent prés.enter leurs séc militaire. · · · c asseurs ' · eu -on Quant a'U port de Jaffa, il est fermé 

Cette ré.forme wrvient au moment où cœnmuni.catio- c · utthser Jets tigres comme chiens de chas· , ·~. e qui ne manqua pas Les 11rol<·~Sl'Ul'S Ile turc· <lt•s . 5 _ L et probablement aucun Juif n'y pou,,,... 
en dét>it de la continuation de la crise, de creeT de. incidents d.éeato·éabl~ .se • · es lions dévoretrr.s d'hom • 
Je. prix dea matières pTemièrœ et dea () · é('(>IPs (•tr;-tll(Jèl'CS t•t lllÏllC)l'Îlltircs mes. etc... Tetouirner. 

pro mts industriels présentent une repri- • , , , , 1 Le mmistere de l Instruction Pubh - LES ARTS d 
, eux expositions • . . , 1 TC>US les efforts fait PM les exporta-

Je et c'est là le facteuT le ~plus iin'POrtant . A cote de.a ~ .. nc:ee, le com.Jte d orga- que a décidé de Teviser les ca.dTes des l.~s 1·e1lréSt"1ilnli()llS teura pour obtenir du gowvernem~t 
qui marque fa différence entre cette dé· nilll!ltton, don_ t 1 am_ e _fut le rprofe'!llS. _eue professeurs de turc des écoles minori- titi 1 ,·1tkn\•i <lt~ que la. route Hédéra-Haiffa eolt cons~ ·- • · n M f a t d· t ' lkyo(jl 11 truite avant que la oai.o<>n des pluies 
volUUabon et ce es d'An.glete"rtt ou de, ' en:a 1• vat prepare eux ex.-poai IOM tairea et étrangères. Ce-rtaina d'entre 
E U 

r uahl d · · b · Le Halkevi de Beyoglu o~aniseta ne coanmence ont échoué. llats- hi.. <:rnarq es e mmiature• yzanhnes, eux sont diplômés d'Univeroité ()y le ·~ 

L 
r ""'° à la Cit • d V 1· l' • l . ' cette année, trois fois par semrune, une - Et le port de Tel-Aviv ? 

e gouvernement fra.nçaia envisage . . e 0 a ICa.Jl, autre a a ministère a beaucoup de peine à recru-
!. l B bl• thèQ C d ·• série de représentations. - Le comité du poot de Tel-Aviv 
app ication d'une c écheile mobile > ' ·0 ue _ eaa.n.ateuae, c-ette ern1e- ter .des professeurs pour ses propres C l 

-'·- l re, par les d · · • d l'E N el es des samedis, à 14 h., sont Té- fait les plus gra.n.cls effort• pour aa.;ure< 
U'C3' sa aires qui, à elle seiWe, suffit à an- .SOIJlS u rninl9tcire e · · écoles. On proposCJla donc des postes 1 

l 1 f 
servées aux professeu.Ts et élèves des un maximum de poseib .. it-é de trans-

nu er CS e fets de l' ca.dhérence des ·~XCllrSfflJIS .dans les .é:tabl1ssements officiel aux l 
Le d 

'b éco t"Si secondaires et moyennes et de-a port par ce "PO'I't . 
PrlX >. e at QUÎ s'est doéroulé à la D . , . professeurs d'écoles étrangères ou mi-Cha~b l . d d. l . es excW1S1ons archéologiques furent lycées d notre ville ; les samedi<, à 21 Nous espérons embarquer à partU: 

...... re ~r -e PTOJet e eva uatton fa" • 0 . . no.ritaiTCS qui sont nantis de d~plômes ; b d" 1 Ites a s.he, cet .ancien poirt de Rome heures, iJ y aura des représentations à du mois de déce:m re pour un miHion. 
emontrc que la divi ion des 1C9flrit est ell bl:! · . ' dans le cas où ils les refuseraient, on i lus f . • actu ornent ensa ae et loin die la me.r 'intention du public ; les dim-anches, I et demi de caisses. 

P. orte que Jarna11 et qu'aucun indice qui se révèle de plus en ~l·~ wrtou; mettra fin à leurs fonctions. à 14 heures 30, à l'intention des mem- Ll''- ell<'ls tles mouvemfin•s 
n élipPaM.Ît qui permette d'espérer que 1 •.. ,.. .... ch-.. Quelques vacances sont prévues de ' " 
la F par •es mooa~uea et eon ar 11-ture br'"' du Halkev1·. '<'1'1'()1'1.Sl<". 

rance aura un gouvern·ement capable :"" l d p . d'~H • .ce fait dans les cadres -dea écoles étran- L . , .. " .-... 
de gouverner, 1 cc>mme ll:le riva e ei ocnpe1 et cr- .. . . . D ff d es .cartes d entree peuvent etre ob- L foTces écono.....,.iqu- du pays 

1 
culam.... j{eres et m1nor1ta1res. es o res e seT- 1 nue• a . .. d l d" . d H lk . - es .. u -Si •n•"- ' d' .. , . l ...... . , .. a.ffl • l d' e wpre:i; e a 1rect.1on u a ev1 t 'l 't" 'b __ .,__ I . 

· "' "-~ apres ces 'Pl'em1sses, e Les COJllR'I'CSieiste allèrent vi9iter le vice:' ont c?mmenc~ a ~cr a a i· Ide Beyoglu. on -e,j e.; e e e ~an.lCCllll pair a greve 
succè de 4'opération à long tomme, aànsi ·couvent d Sa" t-B •t • S b" Techon de L lnstruchon Puhhque. On ton arabe ? 
entrepr,.e. apparaît douteux J& fait nou.- . l . e .. i:~ ,;:;;1.•d a ou iaco, cornptoe déjà plus de 300. MUNICIPALITE D'ISTANBUL - Malgré les événements lira,\i:iquee 

veau de l'accord à_ tTois .~ l' c ali- ~eu a::::;n~: efo~d:r le .ecou~:n:n':,;~: j NOS HOTES DE MARQUE THEATRE 1\1 UNTICJ J=>A J de ces cin~ mo~, les Juifs de Palest'.ne 
~nement > dea trois d-cvises _ franc . Q . _,, ont prO'llve qu ils sont f01Tta ~t QU Jls 
oterlina dollar I . f "bl ' tome actuellement cdle-c1 et cdut du 1 (' •lt·1m1·l 1111 I>r '.\l1111ck DE TEPEBAS( 1 t t · t't • ··-~ ll ~· - aiase une a1 e es- t Ca.aan. iJs .. , . 1_ pc11ven en1r e c a n 1 .... .,.,...,..~e que e 
péranc<: que les a.Haires du monde puis-1 mon d S ;ScolVl!lletent ~UMI "' cou; 1 Le Prof. Dt. Munck, directeur de '> attaQue. 
Sent ~·t •tr ed L' 1 vent e ta.- a. hca ~ement a ]'h· . al M 1· L th d B 1· '1 • . . 1 "' l ' " d , .... ~ ..... - e e, .ae r TC!8er. a,n... S b' ' oip1t ar 1n- u er, e cr in. a ,, a.11r11 p u 15 h - c.st-c.e que es evenements e 
nonce de la constàtution d'un fonds or

1 

.. ou. la.CO. ... • , \lait part à la presse, avant de quitter l\tJnbul B!lediqetl Ct-' soir ~l iO he rP~· 1921 et de 1929 ont iapporrté un avan· 
commun en vue de stabiliser de fait lee Chi•:r 1 '~ P1t1H' N le lluu lstanbul, de $011 admiration et celle de Sehir11'yaÎrOSU . . 1 tai<:e quelconque aux Arabes ? 
cha.O<g'CS de ces troi..s pays a été S"Uivie 1 Un autre joUT, iht allèTent à\ Mme Munck, pour tout ce qu'ils ont vu llllllllll 

11 

SJi.( TIC>N - En récapitulant les év·énements 
d'Ul\e rétractation ou d'un démenti. Le Tivoli, visiter la villa d'Este où M. le ici. Ill Ull \ ,lA'J'l(lllE Ide Palestine peu a.près la guerre, nous 
doH~r t~ à danner;,c~ iours~i, à Jra'coonte c..ano. ~njstTe des A. E .• deva.1tl - Cette ad.miration, a-t-il dit notam J[Al"BE1111 •voyons que toutes les ~évoJtes des .. A-
t.:vr~ sterl1n~. une preemmence d aip-pré .. 1 te. recevoir et a Castel Gandolfo où S.S. ment, à un .rédacteur de la Türkische ~ ! rabes et tous leurs ex.ces IPOllll' arreter 
CI8 ! 1~ dont celle~i n~ payait ~ulleme11t

1
Je Pape les reçut dans~ rési~e~<:f'! d'.é:té. Post, s'accToissait d'heure e~~u .1. j notre m~vement ont toujoun~ eu com-

98.tisfa~te. , Toutefois: s1 un . pareil acc,ord Sa Sainteté v?"1lut bien b~rr le-s tra- . Dru nie •loShnkspearf'l, I me consequence u_n nc:>"u:cau developpe· 
Pouvr11t .-eelloment et:re ma..ntenu et eten VMJ.X du congres et, dans l aHocution, aocUeil au Palazzo Venez1a. et, daJlS llt 1 traduit 011 tur(' 1 ment de la Palestine 1u1ve. 
du, ~· r on VC>l.tlait témtoignCT de comprê QU

0 elle prononça, elle 'parla lonquement d~ une aJIOCiUtion QUÎ n'avait Tien. ni du tri 4 t par 'I· Si1kri.i Er1le1111 Les événement'! dra.mat~U~ de 192 1 
hen$10n en~enr }es Etats q~j ne. peuvent l'eepéran.ce qu'elle,nourrissait de voir les bun, ni. d'U ~hef, mais ~ui était presQue :,.!11111111 I ont. ~onné à Tel·Aviv ~o.n 1nd1CP~n.dan.cc; 
pas v dh~ tout d't': swte, si les en- j travaux du congres faciliter ~e rapipro~ celle d un simple conferencier. le Duce 1 politique par rapport a la Muntclpahte 
traves O\l>Posées au comm=e inter-,chement entTe rOrient OTlhodoxe avec la leur pa<la des relation hi.storiQUl'S de !iEUTION OPERETTFJI de l2ifa. 
national DOuvaient être atténuées, ne se- Rome catholique. la Rome anhque avec l'empire loin•ain THEATRE FRANÇA JS 1 Les événements de 1929 ont fait paa· 
rait~. Q\l';:n Partie. même i la cr;se 1 Les congresst&tes furent également de Byzance. ser une grande partie de.<; comme'l'Çallts 
m.~cais• n aura•t <pas été résok, on au-: recue au C.~tole par S. E. Cesare Ma- Le prochrun congrèa a été fixé dans D u DA ,,.. ,. 1t ir,, . I M' iuifs de Jaffa à Tel-Aviv. Les Plus gran-
ra.it ,établi les be9':3 d'une mellleu,..e mar ria de Vecchi comte di Val Cismon dans trois ans à Beyr;uth et dans 1ix .. ~ A ~'\ ··~ des sociétés qui avaient leuy centre d'af-
che des affaires commerciales d" mon- ministre de l'l:.dtJcation nationale, e; ans à Budaiiest. (Pas SUI' ln bn11Ch<') 

1 
faires à Jaffa ont transféré leu<& bu.eaux 

de. 1 t>ar M. Bottai, gouverneur de Rome. A QIRln.d Istanbul, l'héritière diTecte Opérelte d'Yves Mirande, Muoique do Mau- à Tel-Aviv. 
M. I Enfin, S. E. If': président du conseil, de Byzance ? • . • rioe Yvao, traduit par M. l•.krtt111 Ue~ld De cette façon, la st:ruc:ture économi 

I M. Mu-.lin~ leur réserva un o::hannant j A. B. POUR LES ENFANTS que de nnlte ville ··- renforcée. Istanbul, 30 sept..nbroe J 936. 

Les événoements de 1936 donnerœit 
à la vD1e de Tel-Aviv, a,près t 5 an• 
d'efforts, son indépendia.ncc complète. 

c· est par suite de ces événements 
Que le gouvernement a diôcidé. en effet, 
,d'y insta.ller ides .service• administratifs 
tels que : cadastre, immigartion, et<: ... 

Mais la v)ctoiioe )a plus .importante 
pour T d-Aviv est, certaô.nemeint, l' ob­
tention de Ja rpenn.iasio.n de C<lnstruire 
un POTt. 

Questions financières 
- Peut-on connaître \.,. chiffre.· du 

budget munic~l pour J'aninée pto-
ohaine ? 

- Le budget de la municipalité au 
corrunenc.e:ment de l'e.il.niée ·buidgéta.ire 
aivait été fixé à 540 mille L. P. 

Par suite des événements. la municipa. 
lité av~t été obliil:ée de le ré-
duiTe. 

En ce qui concerne le budsret de 
r ann.ée wochaine, il est difficiJ.. d.e 
fixe• Ica chiffres exacts . : mua n est 
ceir'tain qu'il a1'lrTtlentera, .de 50.000 
L P. 

Où en est la question d.c l'em­
prunt de l million ? 

- Par suite des événements. Je 
gou1Vemement a remis la ,conclusion de 
l'accord entre La =u:nicù>alité de Tel­
Aviv et la société d.'asstl!Tarice c Pru­
dentiaJ > po\l'T un. emprunt de 1 miUion 
de L P. 

Le gouvernement attend le raipport 
des e;x;perts sur Les plana péœ>arés par 
la municipalité :pour les nO'Uveaux ser­
vices d'eau et 'POUT }a canalisation. 

Ces experts ont ~à fait toutes le> 
études préalahlea ...,,. pl.a.= et la muni­
cipalité en attend les ~tata. 

ll est à esipé:roC"U" que le gOUNernemCl'lt 
donneTa .son arpprabatÎO!n ?OUlf 1' em­
prunt en Question. 

Une œuvre humanitaire 
indispensable 

- Le gouvernement indemniaeta­
t-il les familles v)ctimea d.,. tToubl.,. 
récents ? 

- Il Y a pJu.sieura oatiégorice de vie· 
time.s. 

La prernièTe Clatéirorie ""t celle dee 
fa.milles privées .de aoutien par auite de 
la mort du père ou du fils ain.é. 

La seconde cat~wie eot celle .clu 
gms qui, pa~ 8Uite de ble.ura reçu.,. 
deviennent inaptes au trav&il. 

La. ttoisièm.e œ.tégorie com:prend 109 
Personnes qui ont vu le.uns biena ou leuir• 
ÎnetTuments de trl&vail brûlée ou sacca­
gés. 

La mu.nicip.a,lité de T el-A-viv, à 1>lu­
.sÎC'Ulf,s occasions, a ~ dea mémo· 
.randums au gouvomement afin d' obte~ 
nir de.s subventions suffisrrantes pou'? tou­
tes ces v.ictimes. 

Au cours d'un entretien que nous 
avons eu arvec )e iha.ut-conu:niuail'IC, 

nous avOl'l8 sou.levé la question dice 
d~es et irut:érêts à ver.eer aux veu• 
VC9 et aux enfanbs .des victima. 

Mais toutes lee yétponaes du gouvC'I'· 
neiment ont été néaativce. 

Une seuJe promesse noua e. été faite: 
c'est que le gouvernem.ent étudleta ta 
q~on, apTès la. pacification complète 
du pays. 
E.ntre~ Un ~ noonb.-e de fa­

milles doivent être entretenu.es au mo· 
yen des fonde s01USC.Tits. pair la poipu1:a tion 
jui." e e-lle"'Jllêmc. > 

• .y.~ 

La sonnerie du télé;phone TOtentit. M. 
Rokach se lève, pyend l' a(l>p&Teil el 
écoute. 

Je remarque que 1- nouvelles qu'il 
reçoit de eon eOJ1Tespœv:}ant ne doi­
vient d'être tué ... Voilà où nous eo. 

Lentement, il Taccroche le "'"'*'" 
teUT. 

- Triste nouvelle 1 me dit-il, un Juif 
vien d'être tué. - . Voilà où nc>ua en 
sonunes encore ••• > 

Ne voulant pru., .cl.éranger le vice· 
maire et ne déai.Mnt ,p.a9 non rp}11s aJbu ... 
ser de 8'0fl amabilité, je pTendis COil"' 

gé en le TenreTciant et en lui aoohaite.nt 
que l'année à venir soit plus heuTeuee 
pouor la nation juive. 

Jooeph AEUON. 

Un in1an1 au tribunal 

Un cHoœ.>, Ymu!, Imam de la mœq.,..;t 
Heklmôli)lu Ali pasa, à Da.vut ~ a can· 
paru hi<lr devant le qwlrtlrième tlrtwr...a. 
ci'Vl, sous l~tdan d'a.volr chen:hé à 
exploiter la bœme fol des gens na'i!'s. LI' 
,bonhomme, qul e9t âgé de 67 8lll!, s•.;. 
vlgoureuseme.nt défendu. n a sowtenu qut 
<lC<Ux jewnes Iillm lui aye.nlt dem111r>el~ de 
e livre!' à des lnoaintationi; ein ll>Ulr fi!. • 

veiur, ID. $'Y refuSa. réoolunœlJtl;. 
- Mals, dt-1, elles me mlrerltt pa'l" toc• 

oe, dnns la J)OClhe d8 mn. soutane, !.,...... 
une pièce d'uœ IJtq. a:> argerut., !'lluiA" 
deux coupures en J)Q{Pie!"-moone11e. C'est à 
pe moment que dellK _.u. de poUce efl 

civil 8'll'Vl!lroot et m'arretèTen.t. 
Tout œ systàne die dé!eriœ est "*""" 

par ;tes dépœltooli trbs nettes des de<J" 
•clientes> du choœ>, Nl.m.et et Nenni"' 
tJUi dJ!aoivwt lE6 pratiques a.uxqutllllll ce 
dsmâer s'est llvre et aJCl'lltetlt qu'il "" s•é­
t.ellt pas cootenté d'ulle ;Lt.q. poœ prlX .i.. 
ses Cl!ll!rvices> elt ~~ dlaJvllliage· 

L' Imam e. été oondlllnllé à t mois et 15 

J~s de prtmn fjt; 40 Ltql; d~· 
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CONTE DU BEYOCLU ,------ IL F"AUT VRAIMENT VOIR 

A près le crime 
~·~ 

le CIRQUE KLUDSKI 
Par Pierre MILLE. 

à SURPAGOP, J>angalti 
Il poursuit chaque JOUr avec plus de succès ses représentations 

Plus de ï 0 animaux sauvages. Des lions, des tigres, des éléphants, des ours blancs, des zèbres etc. 
En outre dei numéros divertisaants et émotionnant•: entre autres LA FAMILLE D'ACROBATES CHINOIS 

accourez donc au CIRQUE KLUDSK/ 

- Monsieur, me dit l'Amén'.;ain M­

sis en Jîac.e de moi, connaissez •VOU.6 l' 
histoire d'Annie Sawdon ? C'était une 
1"8.U.VTe fille, ni jolie, ni laide, un pew 
rnaac...iine. hoilll!l1A8tOe même, dam son 
a.pparence. Ayant déjà - c?mment 
dites-voue da.na, votre Ja.neue : coiffé 
llil.inte Catherine, n' est<e P'I" ? 
Aueiun espoir cle convoler jamais en jus~ 
teo noces. E.lle était résignée à son eort. Chaque jour malinél' à 6 h., soi ré<' à 9 b. 30; Sametli et Dimanche: 

matinées à 2 h. ao et fi h., soirée à 9 h. 30 
c La voilà. un jour, dans un train .. ;••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••91!1•••••• de chez owus, a.llllillt dans \Ille de ces ,_ 

ennuy~ villes de l'Ouest où elle aux petits soin· :pow - femme. v1· e E . e l l.J"'. . , 
comptait trouver une petite •ituation < Le ménage eut de beaux conom1qu e •1 1na11c1ere 
de gou'Vemante. Une foia en route, elle enfant.. 
Poarcou:rt un j ownal, qui con-.cre trois 1 « Longtemps ~Tès, M.. Annie Saw· 
colonnes à un crime ...ffreux : cela ' don. devenue Mrs Anthony Blake, et 
d'une espèce de Barbe-Bleue féminin 1 brès fière de l'être, s'ave.nhll'.a à dem,.n­
QIU.Ï, en quelques années. avait a'Ssa.ssiné ' der à son mari. : 
chez dle quinze ou vingt adorateun ~ < - Anthony, ditel'""moi, qu' est..ee 
attir.é.s pa.r des annonces qui faisaient f qui vous a inspiTé cette bienheureuse 
C<>nnaît:re que le coeur, la main, !a for- idée de m* écrire 1 

Les hauts-fourneaux 
de Karabük 

Quclqm·s tlétails sui· le futur 
centre sidtit•uruique 

Pur liv. imm. 
Pur hv. à rertme 
Cif Hamhourg par 

VALLONNEES 
Bourse de Hambourg 

45 % L 1. 

• 

100 kg. 

l'une d'une belle 'Veuve iappa:rt:iendTaient < - Voyons, répliqua·t·il, est • ce 
à celui qu'elle en jugerait digne. L'abo- que j'aurais jamais eu le cou-
.minable meurt:rjèl'C, qui était en fuite. Ti\4it'CI de m'adresser à une autre ) 

On M.it que la convention relative aux A. T. 
h_au~-f?urneaux de Karabük a été déjà Pout 1 OO kg. cif Hambou11: . 
s"'nee a. L°'.'~ee. . . 1 NOISETIES a'.a.ippela.it Annie Sawdon. c Comme Je• n'avais jam.ais oeé p.airler à au· 

moi >, pensa.-'t·eile. cune. Mais, vous comp.renez, après ce 
c Cette longue eérie de aimes ne lui qui voua était alO'ÎVé, il m'a sem· 

en pairut que plus horrible: une femme blé que VOU4 ne pouvJez rp.as refu-
Qui portait .on nœn avait pu, de sang· ser. > 
froid, exterminer vingt époux possibles, 
al°"" qu'elle, ]'autre Annie, se serait ai ••• 

Des ingen1eurs des finmes ansda.ises 1 
c!Nugées de !Cette grande antrepri5', Bourse de Hambourg, 
viendt:ront procha.i.nement. Purs L. 1. 

La Sümer Bank a commencé à faire A. T. 
construire à Kia.ra.bük les maisons et les Décortiquées L l. 
édifices à l'usage des ou.vrins et du A. T. 

bien contentée d'un ,eu] ! ... En fa= 
d' 6lle se trouvait un gentleman qui 
n'ava~t ipa.a mauvais air, et la d.évlsa· 1 

Personne]. Levantin L. 1. 
- V-Oilà 1 conclut I' Américain. C'est Dans les p1'CJllièJ,œ allllnée•. même si A.T. 

ce que je voulais vous dânontrer. Il y l'on do.i~. impo:rtcr de J' é~stet, ~ertai· Décortiquéee L. 1. 

12 

71 Ltqs. 
65 Ltqs. 

29 
29 

67 

28 

68 
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Au CINE T U A C actu1•1leml'nt gros succès 111• 
KATE DE NAGY - FERNAND GRAVEY - LUCIEN BARROUX 

dan• 

NU 1 T DE MA 1 
une superbe production à riche mise en scène. 

N. B - Aujourd'hui matinée à 11 h. 

MOUVEMENT MARITIME 
LLOlD T~IESTINO 

Galata, l\lerkez Rlblim ban, Tél. 44870-7-8-9 
D E P A R T S 

.. 

CAMPIDOGLIO partira le lllercredl 7 Oct. /J 16 h. pour Bourgas. Varna, Coastantza. 
Soullna. Galat z et Braila. 

Le n :m CILICIA partira le Mercredi 7 Ocl. à 17 h. pour le Pirée, :Saples .Marseille 
et Gênes. 

18.&0 partira jeudi 8 Oct. à l'i O. pout Bourgna, Varna, Cen1~antza, !\ovoro1l1k, 
Batoum, Trébi~onde Samaouo. v a.rna et Bou1ga11 

QUIRIN ALI;; partira 1·e11dredi 9 Octohr• à ij h. des Quaia de Galaw. 1-our le Pirée, Brin· 
dlsi,Venise et Trieate. 

AL3A~O partira Samedi JO Oct. à 17 h. pour Salonique, Smyrae, M:étclin, le Pirée, 
Patras, Brindiai, \'eniee et Trie1te. . 

MERANO partira Lundi 12 Ort. à l2 h, pour Smyrne. Salonique, le Plrite. PetrBJ1, Naples 
M1reeille et Gênes. 

CAl.Dl~A partira A.tercredi 14 Oct, à l7 h. pour Bourgaz, Varoa1, Coostantza, Soulina, 
Galat:.i: et Braila. / 

Service con1blné B\'tHl les Ju:iueux paquebots dea ~ooiétéa, ITALlA et COSULlCH 
~aur variatJ001 ou rttard1 pour lesquels la compagnie ne peut pa11 être tenue re1pon-

1able. 
J.a Compagnie délivre de11 hiJJeta directe pour tous lea porta du Nord, Sud et Centre 

d 1Amérlque, pour l'Australie, la Nouvelle Zélande et l'~;xtrê1ne·Orlent. 
La Compagnie délivre dei billets mi1te1 pour le parcoure maritime terrestre Ietanbul· 

Pa1ia et Jatanl>ul·l.ondrea. Elle déli"·re aue1i le1 billets de l'Aero-Eapreaso ltaliaoa pou1 

Le Pirée, Athène1. Hrindls1. R'eait avec unie ins.ietance •in.gulièTe. A 
la. première stiatio•, il tiTa un sjfflet 
de .a poche, et hlli fit rend-re des sons 
diacordants qui eurent pour r"""1t.at 
l'invas.i.on du car fP8tr cinq o.u six autres 
Personnages. Alors, le gentleman pro· 

a sur Ia terre beaucoup ,plus d'hommes / nes ma.tierce, la nouve!Ile 1nd.ustr:.e du A. T. 
timides qu'on ne croit. Celui-là ~n était ifer et de J'~ier m-pport<m1. au pay3 près Par 100 kg. cif Hambourg. 
un. Ce ne sont pas du ·reste les Pires. de newf rrul1-0ns die livres. NOIX 
au contra.ire. Les hauta·foumeaux seront in<Jtallés Bourse de Hambourg. 1 

Pour toua renae•KlltHnents a'adre111er à l'Agt!ooe Uén,rale du Lloyd Trteetino, Merk: s 
J{thtiru Han, (jalata, T'I. 44778 et à sou Bureau de Péra, Oalata·Seray, Tél. 44870 

-------o à Karabük dans un endroit proche de Livraison immédiate R. M. 
la ligne fe.TTée Ankara- - Zono:uldak. Par 1 OO kg. cif Hambourg 

21 FRATELLI SPERCO n<>nça délibérément : 
c - Je voua arrête. au nom de la 

Loi 1 
, < La. .police mit trois ou qlllltre jCMJP 
l:l Teconnaître son erreUI. Les démar­
chca de quelque1 amis. l'intervention 
d'un aivocat a.ctif n<: furent pas d~ tro-p 
l>our faire remettre esn liberté 1a pauvre 
Annie Sawdon. 

c Mais, le lendcmajn, queUe surpri· 
&c 1 Tous les journaux publiaient son 
'PoTtra.it : c Miss Annie Sa.wdon, qui a 
été Prise !POOU~ Mme Barbe-Bleue •· E.lle 
!>enaa que, décidément, elle n'avait pas 
de chance. Mais ce ne fut pas tout 1 
Une de, femmea de chambre entra. wui­
Yic d., trois fa.:.teurs, du portier <l'hôtel 
tt d-e. trois grooms. Tous portai~nt des 
~· de gros sacs en toile grioe, gon-

ea, majestueux : 
c - l...e courrier, annone.a la femme 

ded chambre. C' eot le <"oumier. MiS'S Sa w­
on 1 

• - Quel oourrier ? demanda·t-elle. 
'l\il>éfaite. 1 
l < - Le cou·Jtrier, é cet 1~ courrier : 
es letbrea quai 1 fit le portiCf". 1 

< Lea facteura commencèrent d'ou· 
"'rir les aacs. Plusieurs étaient plombés. ' 
li Y avait 3.25 7 lettres, dont 420 re-i 
d0 tnrnam.dée•. Annie dut consacrer pkis 

Q
e trois heU'res à d•onner des signatUrC6. 

• Ua.nod elle ouvrit les premiers plis, elle 
(>rouva un tremblement violent. Tou­
d~ ces lettre. éuûe.nt dee lettres 
A •~ouir et toutes demanda.ient Miss 

fln1e Sawdon en marja,ge Certains des 
torrest>ondant.5 avouaient être mar~és. 
~ia annonçaient qu'ils divorceraient 
-:n pouvoir r épou.eer. Be1,ucoup aj OU"' 

~t : c J'ai vu votre portrait, que 
~êtes belle 1 > Les lettres recom­
tt} éc.a contenaient de l'argent. Il Y 
q '1vaient pour 13.000 dollars en chè­
Q,.._ ou en ma.nd"1ts 1 Ces eommes étaient 
~~•tinées à payer le voyasce de Miss 
t t\nie Sawdon juaQu'au lieu où l'at· 
·~t un prétendant impatient. 

,. autroeo lettres cüoaient : c .J' 8lT-
l"e. > 
litt Il Y en arvait qui prenaient leu'! pÎ· 

, .• PoUT de la passion. Il y en avait qui 
~ent planté Anni~ Sawdon ~n tête 
~i que tout le monde parlait d'An­
.,:. &wdon. Il y en aV.Ut même qui 

'''l;jen_t : 
1;,,. Quelque chose me rut que la po­
v • ne s' e.t 'P""' trompée. Avo•ez · le 1 
"~°""' êtes vraiment la meuttri~re des 
ttq~~t gentlemen. Voue leur avez 
':t >e.h.c;. la tête. Vous le. :"1.vez cou~ 
v

0
ttrrlctt.eaiux. Vous les .avez brû:ée dans 

-~ t": fourneau de cuisine. \ 1 ou-s les 
,h ~ cachés .soU'a le ,plancher .de vohe 

•ttb ' ___ L ' • 
'u:~ ie a couc.ner, a moins que ce ne 
\!~\ •oue. celui du salon. Je v?;.11 adore 1 
,.,,. '-- zne raconterez tout, et nous Pa!I· 

0
lls des soil"ées délicieuses 1 

'• ~ 'A ~'-t Presnier mouvemen: ::1 nnie 
don fut de dire : c Ils sont fou• i> 

: En vérité, ila l'étaient. 
bt~ It. Y a partout des détra'-ltt~s qui se 
'1.i,... 1>1tcnt, avec une ardeur morbide, 
.\ri'l.~Cllt ce Qui devrait Ica ta:re recult~r. ! 
\/4,., lt- Sawdon eut horre\D' d' e•!X, C' ét~it 
~ bere?'nn·e honnête et sain•. 1 

La louve ren1placera 
le lion .. 

l' n trop bée ile la 
l'Elhio11i1• qui st•ra 

COIHJUètP «Il' 
t'l'Î!Jé à llOllH' 

-o--
Rome. 3. - Dano l'aiprès.midi d'h,er 

on a entaimé la fusio.n de grande 1ouve 
qui ...em;>lacera le Lion de Juda sur la 
place de la station à A&dis-Abeba. Le 
gouverneur de Rome, M. Bottai. des 
hauts fom::tionnairea du gou:vernorat, 
de nonihreux artistes et jouil"tlalistes 
asslstèr.ent à la cérémonie. Le Lion de 
l uda d' AddisAbeba sera tran.ooorté à 
Rome, et sera érigé dans La Via dei 
Trionfi. 

BDDf ~1111C~œJ!!~r~!~I~ r!s~~!!ana 1 

Lit. 847>. 7611.05-',r,O 

DlrecUon Centrale MILAN 
FllJ.ales darlB toute l'ITALIE, ISTANBUl 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

Création& 4 !'Etranger 
Banca Commerciale Jtalta11a !France1 

Pari•, Maraellle , Nice, Menton. Car 
nes, Monaco, Toulouse, Beaulieu, Bonte 

Carlo, Juan-lr.:J-riu~. Ca.!ablanca 
!Maroc). 

Banca Commerciale rtaliana e Bulgara 
Sofia, Burga•, Plovdy Varna. 

Banca Commerciale Jtaltana e Greca 
Athènei, Cavalla, Le Pirée, Salonique. 

nanca Commerciale ltaliana e Rumana. 
Bucarut, Arad, Braïla, Bros01>, Con&­
tat1tza, Cluj, Galatz Temiscara, Si­
biu. 

Banca Commerclala ltaltana per l'Eglt-

to, Alexandrie, Le Caire, Dema11our. 
Jlaniourah, etc. 

Banca Commerciale ltallana Tru•t Cu 
New-York. 

Banca Commerciale ltalta11a Tru1t Cu 
Bolton. 

Banca Commerciale ltallana Tru1t C~ 
Phlladelpllia. 

Af!Ulattona à !'Etranger 
Banca della Svtzzera ltaltana: Lugano 

Belltnzona, ChlaJ•o, Locarno, Men­
drlllo. 

Banque Françal&e et Italienne pour 
l'Amérique du Sud. 

len France) Pari• 
(en Argentine) 811enos ·AJirfl, Ro· 
1arto de Santa-Fi. 
!au Bré•ll! Sao-Paolo, Rio-de-Ja­
neiro, Santo•, Bahia Cuttruba, 
Porto Alegre, Rio Gra1'de, Recife 
1 Pernambuco). 
! au Chtll) Santtcvo. Valvaraiso , 
ltn Colombie) llogota, Ba•ati 
quUla 

ten Uruou:z'JIJ Mo,,tev1dea 
Banca Ungaro-rtaUana. Budap•~t Hat 

van, Mtakole, Makn. Kor1ned Oros­
haza, szea•d, etc . 

Banco ltaHano ren EQtlateurJ Ga11aqutl. 
Manta. 

\1-,4 Ma.. enf,,.., en ,présence de cetl e I 
11 nche de propos.ib:Îons matriM\Jn1al~s. 
'l<i~:i'! excU9able qu'elle •e soit .Je- , 
tlt~ c si elle n'en pouvait Pds 

1 

Banco Jtaliano fau P~rouJ Ltrna A.re­
qutpa, Callau, Cuzca, Trujillo. Toa 
na, MoUtendo, ,....~!r.!avo, Ica. Piura. 
Puno, Chlncho Alta. 

t 13u•krue chose. . 
l\ri.ite: ne_ de ces lettres, µar e'tt:""aordi· 
'li"<!' lu1 parut convenable, modbée, 

tite · .. 
t. t-, • su-.:ere. 

c.J!e . . . 
• Or, <>::nvtt. 
t C:. lui répondit. 

'!li~ tt~ <X>flre.spondance entamée de 
~.. ._ e inattendue, aoue de si étTan-
ll.. \J. . 
~'. 811:>-i~es. se tennina par un ma-

;ti~ ~ bien, contrairement à ce que 
'(~ titi. hllnie:r: orojre, ça été un maria-

• L'h "UTeu.x. 
~. Oorrune était un très lnave hom· 

~ ~ li ne b . . 
"'-it ~t pu, il ne cowrait paa, 

con1uiraJement fidèle. Il éta.it 

Hrvat&ka Banka D. D Zagreb, Sou.,ak 

Siège d'Lst.Mnbul, 
Jazzo Karaltoy, 
-HllU-2-3-.f-5. 

R.ue Voyvoda, Pa­
T<'léphone. Péra 

Agence d'Istanbul, AllaJemc!yan Han. 
OirecUon: T~l. 22900. - Opér&UOD4 gén.: 

22915. - Porte!ellille Document 22903. 
PO&ltlan: 22911. - Change et Port. : 
22913. 

Agence de Péxa., lsUklll CU<ld. 247. AU 
Nam!t Han, Tél. P. 1046. 

Sflccuraale d'Izmir 
Location de cottru-fort• 4 Plra, Gala-

1 ta, lltanbul. 
, S•BVIC• TBAV•L•R'S CH•QU/lS 

E.n cet endroit, le sal est plat. AVOINE 
L'eau sera fournie par les flet .. vea 

Aras et Sovanli. 
Karahük érant 

une vjlle de ,dix 
pla.ns de la future 

destinée à devenif" 
mille habitants, les 
cité sont dressés en 

Boune de Hambo...11:, 
No. 2 blanc liv. imm. 3,80 

Quais do Galata llüolaven<littàr tian Salon Cat11l1•si Tél. ~4792 

·~~"""""""""""""""".....,"""""""'"":"""""""""""""~""7"""""""""""""""""""""""""""""""""""""~ 
UncliiPped 46; 4 7 kg. 

51/52 kg. 
3,8 Départs 11our Compaunics Oates 

(nuf lmpri•u) 

con.séquence. 
Dans les premières années, Jeg usines 

Jabrjqucr-0nt des rails, des poutrelles 
en fer, du fer Pour con9b'uction en 
béton armé. 

Par cent kg. cif Hambou,re. 
MILLET. 

NoU1Velle récolte liv . .imm. 120 
Par cent kg. cif Hambowg. 

30 9 
1 Anvers, Hotler<lam, A mster-
11 dam Hambourg, ports du Rhin. 

R. M. I 

•Merope» 
« Ccres » 

«..-19aulen1non J 

<.:ompagnie Royale 
N ê-erlandaiH de 

Navlgatioo à Vap. 

du 5 au 10 Oot 
du li au 17 Oct. 
du 19 au 24 
<lu 26 au 31 

La 

du 

production <lu coton 
sera intensifiée 

Les directives 
Prti~il11• 11 t du Cousdl 

On sait qu'au cours de soo orêcent voyage 
d'ét:ud~. le !Président du conseil a ac· 
ca<rd,; heàucoup d'importance è. la cul­
tu·re du coron. 

En créant de. fabriques de tissus 
d.a.nB le pays, fa :première piréocc'IJpa. 

l tion ...a été de .faire produire du cot0111 
de bonne q\lillJité. 

Ce ·problème est Tésolu aujo-urd'hu.i. 
Le président du conseil a fixé à .500 

mille balles la pro<lu.ction que le mi· 
nistère de !'Agriculture est chargé d'at­
teirudTe comme ipremic.r objectif. 

Il n'y a ,pae de doute que le culti­
vateur tuTC qui est aussi intellli;gent QU~ 
travailleur, arrivera à ce ré.ultat dans 

1 r eopace de 5 ans. 
Cette production intenafiée n' f!"".lt p:ae 

destinée à assurer seulement leos be­
soins des fab:rjques du pays, mais, en 
outre, la Turquie Teti1 era n~, revenus 
de I' o?'dre de 20 à 25 mlMions de li-

. V?'l~.S-

1 

La ~lte de cette année est évdluée 
à 200.000 baDes contire 150 à 16U milie 
lt"::i années précédentes. 

159.560 balles représentent la pro· 
d1."Ction de Cukur<>Va. 

De tout tezn:pa, ce eont les régions de 
Cukuro""'- Eirée, Balikesir, Sakarya et 
en rPartie Kars qui ont pJ1oduit le meil­
ooton. 

Le gou.vemement fait effectuer de 
nouveaux .eesais de cette culbuTe en d'au· 
tres .~ions et notamment à Ecaebad de 
Canlklœ.le et à Gelibolu. 

Con1mandcs allemandes 
Dans les 15 deanières jour.a, de très 

fortes co.mandee aont parvenues d'Alle· 
ma.gne POUJr les articles ci·après : 

MOHAIR 
Bo ..... de Berl.in 

K.asta.rnonu liv. immi. R. M. 2.10 
A p1·upus «lu prix du cimcut 

Comment doit être menée 
la lutte contre la vie chère 

Les hnancitts anglais qu.i se eont ren .. 
dus à ;-\nk~'\ra pour e.z.&iDllner eur place 
les possibilités de l' ent:reP!'ise de cona­
truiction de oottages pour les employés 
se 60nt prononcé& favorablement. 

Mais ils ont ajouté que ile prix du ci­
me.nt, chez noua, étant le tri.pJe de celu:i. 
i.:ratJqué en Angleterre1 le prix de cona­
!r~llon revimd-ra.it cher. 

Si le prix du crment baissait et attei· 
litntlÎt la r~crmale, si ceJui .du boia et de 
la main-d'oeuvre était moins cher en T wr 
Quie. il se-rait posm:ble de conabruire de 
granèes maisona avec deu:x à trois- mille 
hvres turques. 

Vu 1es diPficultés avec lefQu.elles sont 
aux prise~ le9 employés d'Ankara, avec 
.cette question d'habitation, on peut se 
figuTer à quel 1point cette nouvetle a dû 
les re.mPlir de joie. 

De tout tem,ps, en faisant •essort:.r la 
cherté de la Vie dan9 nottre .pay~. nous 
n avons <.:.e.;i:ié d.e procla.m~ que pour l' 

re111éd1er, 1i n'y avait pa,s lieu J'arte11· 
dre des profits meSUies prises 1par les 
.orga.n.isations locales et les municipalités. 

La question qui vient de surgir à 
,propos du ciment en. .colllStitue une nou· 
voile PT<>Uvc. 

Quand il est question de la cherté oie 
la vie, il ne s'agit pa.s de celle ~cule· 
ment dee Légumes, des fruits, des c!emées 
atJllentaires, œnais aussi de celle des lo· 
yers, sm-tout pour certaines villes. 

On voit donc que le prix élevé d.u 
ciment joue auaai son rôle puis.que le 
nous est le triple de celui 1pra.tiqué en 
Angleterre. 

Cette énonne différen.ce est d'au­
tant Plus étonnante qu'à l'instaT des 
éto.ffes en soie et iauttes, le ciment n'est 
pas !'Ournis il des droits cxx:easif1. 

' 

Noisettes, noix., extrait de vallonnée.. 
céréales, chanv:re, abricots BCCS, peaux, 
coto11~ 

Les produits turcs 
sur les n1archés 

li est à noter, d'ailleun, que nous 
;:>;t,dui~n..:t .- ous - mÔJT..es du ci .. nen!" er. 1 
assez grra111de quarntité 

Il via sana dire que toutes no.s re • J 

!ilM'OU.-.s 'J:.•récédentr& ont 'leu.T ~airon 1 
Voici quelle est la situation de no.s d'être seu:dement i, comme le public 

1oroduits SUŒ lee march~ étrange.n, notre conf·rèr·e, Je < Cumhuriyet >. il 
d'après le dernier bulletm. du Türkofjs. C!-l vrai que le prix du cimen• chez 
!>ublié vendredi à 10 hew-es : r,ou~ est le triple de celui pratiqùé en 1 

RAISINS 1 Arwi.ierr• 
li n'y aucune transaction entCore à la ' Si. rpar conbre, le prix excessif chez l 

l Bour~e de Londres. A la Bourse de 
1 
noll' de cet articl'! provient dl".:1 dro1~s t 

Hambourg on enll'egistre le.6 cotations ci.. douaruerls, en me souvenant tJ.eJ dlé· 
1 acprès : clairations du 1miniatre des Fïna.ncf'!s QUJ:, t 

No. 7 liwaison immédiate 15 1 a lïntt>ntion d'al "ger cortains imtlÔ 5, j 
No. 7 liv. à ~el"rl\ 15 lf'! l.! pr.erai de don1tt'r ,u<""l.e ~olut1on à 
No. 8 Jiv. inunédjate cette queation dr. ciment, lesi murn;c1pa--

I 
No. 8 ltv. à terme 16 

1 
lités n'étant pas qu'-'!ifi.ées p>0ut ce f:-ti· 

"lo. 9 liv. immédiate J re. 
Ces prix s'entendent cif Hamhourig Les mesures qui '&Ont ,de nature à in· 

par 1 OO kg. fluen.cer dans le pays favorahleme,..t lt' 
FIGUES coût de 'la vie ne peuvent être d'éc:-été~ 

Boures de Londres. 
Naturel, liv . .lrrun. 
Naturel, liv à terme 
E.xtre liv. imm. 

30 
19 

q:te par un ciéparram~1~t co1np·!~ent de 
l'Etat. 

AKSAMCI 

L'activité sur le n1arché 
du blé Extra l\v. à rerune 21 

Les prix s'entendent i:>ar 5 0 k11. 
Ceux pour les livraiaons à terme 1 f.t•s achats !11• la Hanqm• A!)l'Î('Ole 

sont cif L<md.res. L~ impôts eont La BanQue ~rie.oie a com1nencé 1'ee 
"ompris dans les prix deo livraioona Îln • achats de blé. 
médiates. EHe a cru néceNairc d'ajouter à cet 

Le "ours du marché est ferme. effet 52 st:atio11<1 d'achats à celles qui 
Bourse de H • • -·r11:. existaient déjà. 

Extri88irna liv. imm. Leo achats ont coonsnencé en baie d4 
Eztmsima liv. à terme 1 1 (Voir la ouite - 4ème pqe) 

• Ulyssea • 
» .. 

Bourgaz, Varna. Constautza 

• Ger·es » 

•.MerOJ.Je• 
.. vers le 6 

vers le 7 
vera le 19 
vero le 20 

Oot. 
Oct. 

« Aga11ien1non » • 
" Ulyssea ,, 

" 
Piré~. lltar.eille, Valence, 

Liverpool. 
l 

.Lirna ..llaru,. 1 
,,Toyookablaru, 

Nippon Yu1e11 
Kaiaha '!vers 

vers 
le 18 Nov. 
le 18 Déc. 

C. 1. T. (Compagui~ ltaliaaa Turismo_) .Organi•~lion Mondiale de Voyages, 
Voyages à forfait. - Btllet.s forrov1aires 1 manllm~s ~t aériens.- ôO of, de 

réduction aur lu Chemina de fer Italien• 

S'adresser à: FRATELLI SPERCO: Quais de Galata, Cinili Rihtim Han 95-97, 
T{J, 44792 

Con1pagnia Genovese di 
Navigazionea Vapore S.A. 

Genova 

ATID 
Naviualion Company CniUa 

Services Maritimes Roumains 
Départs 1n·ochains vom• 

CONSTANTZA, GALATZ, 
Dé1ia1·ts 1wochaius pom· BRAILA, BELGKADE, BUDA· 

BAllCELONE, \'ALENCE, l\IAlt- PEST, BRA TIS LA \'A et VIENNE 
SEILLE, GENES, et CATANE: S/S ATID le ô Octobre 

S/S CAPO PINO le 2 Octobre :;S·11, 8~ AOR!'l0'~~AL lele
1

6
6
' " 

S/S CAPO FARO le 16 Octobrn "' • 
:i/S ALl:iA le 20 • 

I)é1>a1'ts 11rochaius pom· BEY­
Uéparts 11roebains pour HOlilt- ROUTH, CAU'FA, JAl!'l<'A, PORT 

GAS, \ 'AttNA, CONSTANTZA, SAIU et ALEXANDRIE: 
GALATZ et BRAILA 1 S/S ALISA le 2 Octobre 

S/s CAPO AHMA le 7 Octobre S1S Bl.JCUHESTI l• 9 • 
, S/S ATID le 22 

S;S FAVORITA le 20 • S1S OI'rUZ le 30 : 
Bllle&a de paaaage eu cla116 unique à pna 

réduii. d&ns cabioea extérieure• à 1 et 2 h&a 

nourriture, ria e& eau minérale y comprit. 

Service sptci"l binieJtsuel de .l'tloriin 
pour Beyrouth, Caifja, Jaffa, Port-Sa'ld 
ot Alexandrie. 

Pour tous renseignements s'adresser à !'Agence Maritime Laster 
Sill.Jermann et Oie. Ualata, Hovaghimian han, Tél. 4-1647.6. ' 

-------------------------------oiiïii--

Fl'ed Astaire et sa 
dernle1•s mms 

partenaire Ginger Rogers, lians un de leurs 
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trent. Le fait que l'Italie n'a pas quitté Un rapport du ministère \Yie Economiqu_~ et Financière 1 L 1 
la S.D.N. a.près l'in.cident des déléguis ' _ A BOURSE 
de rex-Néirus en est une autre preuve. de la guerre italien (Suite de la Jème pqe) 

Quant à l'Angleterre, ell~ n'a rien 1 (Suite de la lère pqe) piastres le kg. '--------- ------- - -LA PRESSE TURQUE IlE CE MATIN négligé en vue -de détacher l AH~ap;ne Te& au sujet des possibilités économiques L' é-valuation de la Técolte pyim1tJ-
de l'Italie. La récente déc1aration du ~e t de l'alimentation des ooPération.s et vement fixée à trrois mi.11ions et demi 
ministre des affaires étrangères, M. E- 1 avaient conclu par un dialR'Jlostic de re- de tonnes ne seTa qu«:, de lirois mJ­
den, en faveur ide la ~issolution d~ .pac- ,

1 

cès par épuisement. Ce fut la mobilic;ation lions. vu les dégâts occasionnés pa!' 1ee 

Istanbul 3 Octobre 1936 

Le discours de M-. ~ükrü Kaya 
te de la S. D. N. d avec le traite de de tous les couirants sectaires à fond ma.- intempéries. j 

( CourS-~Trlcic ls) 
C H E Q UES 

A! Ahmet Ernin Yalman rend cLe Fait que notre ministre, Qui par- Versailles - c"est-à_-dire pl~s exacte.- t çonnique ; on a.seista à une infilation de Néanmoins, cette quantité est wpé- · 
honimage, dans le "Tan", à la fa- le le français tout aussi aisément et tout ment en faveur de 1 abTogatton èu trai- ) menace.s : celle du <:anal de Suez no- rieuTe à celle des autres années-. 1 ... oncWea 
çon dont notre mini.ltre de l'lnté- aussi commodément que le turc, ait pro té - tendait à satisfaire l'Allemagne. ! tamment et celle de l'embargo !IUT Il est à noter qu'en 1934, quand la New-York 
rieur, M. $ükrü Kaya , a interprété noncé ce discours à l'asoemhlée présente Et le ministre a cherché ~n même .t"".'3'• 

1 
le pétrole. Notre bon vent d' ltalie a production a atteint deux m;.llions de 

1 
Paris 

à Genève. avec franchise , le! vues wi.e valeur epéciale en ce aens QU-e sea à satisfaire }a France en 1patl.a;nt a las- 1 balayé d'un 9eUl cou-p touteS> ces pré· kg., ce chiffre a été considéré comme Milan 
stncères et pratiques de la Turquie: idées ne sont rs>llis limitées à un cercle semblée de l'établissement d un pact.e I v.ision·g pC$SÏmistes. Noue :avons mo- un record, al-0.I'S qu'avec les trois mil-' B li 

• Notre ministre de l'lntérieuT a sou- étroit. mais ont été ex.posées aux repré- de sécurité régionale en EuroPe occi-1 bilisé trois armées : l'une de BC>ldate lions de tonnes de la récolte actuelle, ! Arh~CI 
tenu d'abord eette forte thèse, Que les scntants de toutes les nationa. dentale. 1 aux frontières de la .rpatrie, l"autre de nous pouTTl()llls e:rp~orter au moins 5 OO 

1 

Genève 
régimes ne sont pa-s un article d" expor- En ces iours, où les chemises noires Lïtalie qui s'est ren~on~ a":ec l' A~ bravailleUD"S à l'intérieUT, une troiFièfne mille tonnes de ble. Sof 
talion , chaque pays peut régler ses des et Jes chemises rouge? s'affront-ent, où gleterre à propos de l a.ffaiTe d Abyse1- · de soldats et d'ouvriers en Afrique. Ces ex.pOTtations se feront à desti- · ~~ d 
tinées suivant son désrr et '9es be~oina. l'éc:h_o des disc?un de Hitler et .dt- Vo- nie, ~e tr~ve aussi en ~o~.flit avec l:U· j Le rpeuple, toujours bon enfant et nation de la Syrie, Chypre. Grèce, lta- eT am 

Le monde tend à se diviser au gré roch1lov retentissent aux oreilles du R. S. S .. a propos des evenements d Es ,généreux, eut une foi inébranla·blc : i1 lie, sans compter }es c.ommande• Qui :.;.ag~ 
des Querelles politiques. Après des siè- monde, notre ministre de l' Intérieur ex- 1 pagne. La presse mondiale a intet1>rété s"arma de volonté et de certitru.dle ; iŒ prc.viennent des paY19 du nord de i'Eu- ' M1::~ 
cles de lutte, l'humanité s'est habituée p'}i.Qu.e ~u.x nations de l"univers cc qu'est Iles récents éVénements de Genèv~ ~om-' donna à la patrie ses 1 fil~ 80ll tTavail, rope. . . ~Berlin 
à ne plus prendre omb~e des diver· le ka.mâl1sne. me un résultat des efforts de Litvlnoff !l'es économies, 1' o:r de ses anneaux de Les ipr1x moyens de ces exporta bons '+/ • 
gences de religion. Aujourd'hui, !e-s di· Co.mm~n.t ne pas .&e. rendre compt~, 1 contre la ~olitique jtalienne., De te1'e mairtage. Il ne demaJt·da rien, sinon !a qui étaient au début de 5 pia.sbr~. sont 

1 B~sovi., 
vision! politiques ont toute l"ar.deur et par I ex.penence quond1ennc, que le re- , 8 orte que 1 U. R. S. S. et 1 Angleterrre joie de servir et d'offrir. Tout homma- mor.tés à 5.35. 1 B a.pest 
tout le fanatisme des lutte! de rehgion. gime créé par AtatüTk cet un grand semblent ,poussées \entement vers un ~e sera toujours inférieuT à l'éi-popée de ET RAN GE R l uca:reat 
La première voix officielle QuÎ dénonce e~ern,ple •. a':1 ~heu des querelles de ré-

1 

front commun contre l'ltalie. :t j ces temps mussoliniens, ces temps hé- -·-- \ 3elgrade 
ce danger au monde et qui recomman- gi.me QU.~ d_1,V1sent le .monde ) , La science ! l'OÎQUe!l qui mal'Quent réeHement le dé- l i Yokohama 
de la tolérance réciproque est la voix de ... Sukru Kaya s est "°'upe ausst 1 but de.; de.tinées impériales de la pa- l _es C 1ô1neurs a u x Moscou 
la Turquie républicaine. Nous en •om- clans s<>n discours d'lskenderun... . et la spécialisation • trie fa$Ciste. > Etats-Unis 1 Stockholm 
mes tTès fien. li eet certain que tout ce qu il a dit LI' ma ré<' bal Graziani f • I Or 

Ouverture 
Achat 
6~1.­

IJ. 79 ml 
11 .oa.aa 

-.-
4 70.70 

88.16. ·~ 
8.4~.20 

64.41.2'2 
1.4.~ 14 

19 32.il6 
4 24.63 
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243 Sükrü Kava ne ,'est '1'3S borné à dé- au sujet de l'intérêt que les destinées l m!'t Yd:~~s l:~~u!~~~:~~. ~;v~L~' à l'ex-L«'uation il'Allt'lllll\flll' \ New-York, 3. - La. O.a'."bre de . MecidJye 
c-larer QUIC, pour la Turquie. la paix n ·est des Turcs du csa1'\Ca.k.> 9usc.itent parmi ! • . . . Corruner:e des Etata-UnL9 releve dans Bank-nole 

11 • République", la spécialtsatior> dans Acld Ab b 3 L o a 1 -,,,.-===-:=~----~..,....,......,.,~,. pas un moyen. mais un but ; il en a a nation turqu-e est l'interprétation fi-. .chal 1~ _e ~· · -d c .v~ce-r 1' ~ i un ra;pport. qu'après demain~ 7 mi111ions ~- -- --- · 
donné des preuves vivanteo : le. rela- dèle d .. véritables sentiments de la na- tous les domaines. Et 11 cite notam- re d 

1
,razi.a

1
, ni,. a red~Allu VtSlte, au stEe- ide chômeurs reprend~ont le travail. Il LA VIE MARITIME 

lions d ·a.mltié •ncères et harmonieu ea tion tuTQue. Ce qu"a dit, une fois de ment une branche .ipéciale de la s;te e ex- egabon emagne en -
que nous avons établies avec tous les plus, Sük:rü Kaya, en termes clairs. du médecine . thiopie, au représentant allemand, M. 1 ! L • 4 • , 

haut de la tribune des nation.o en éclai- cBien quïl y ait des périodes où Strohn, qui, dès le jour de l'occupation 1 e prem 1e1 CUJrasse 
""'b;.,,s son diocoure, l'orateur .a recom- rant la question. servira au r~lement l'urologie a été quelque peu négligée d'A~dis-Abeba, par les lt~liens, ~ oh· i a lle m a nd d e ~6.000 ton n es 
mandé d"exarn.iner le!I' différientes 'P!"O- rapide de notre cause.> chez nous. on a toujouTs tenu à accor- ~erve une attitude anucale a leur egard. 1 
positions et les différentes po 'bilités • • • der, comme de juste, à cette branche. c· est là la première visite que le gou- l 
en matière de désarmoment et a montré Dans sa revue des événPments lÏm.l>ortance qu'elle comporte. On ne verneur rend à des repllésentants étran· '. 

a é t élancé hie r 

à Wilhe lms h aven1 l'intéTêt qu'il y aUTait à repr~ndTe Je. polittques de la semaine qu'il trace, :aurait ne r'P.a9 l'aa:11prouver après avojy . gers. 
conversations à ce propo&, aPTès qu'un pour le "Kurun'', M. Astm Us com- lu ln ·l)uiss.a.nte thèse de Bchçet Sabit 1\1 . et llt11c Gotlttl"Û tlêcot•és Berlin. 4. _ Plus de cent mille peT-
tcrrain pro-pice aUTa été pTéparé. mente aussi le dtscours de notre Erd.'ur.a.n~ dans la c:Revue d'urologie>, Le vice~Toi a rendu également visite 1 sonnes <>11t assirté hier au lancement, 

Dans ce que $ükrü Kaya a dit au su- ministre : quïl dirige. â l'ex-ministre de France, M. Godard, ! à Wilhelanoha.ven, du cuiraeeé D, le 
iet de la marche de notre économ.c. cLa France, .écrit notamment notre Il existe un autre motif qui doit noue et lui a remis, ainsi qu'à Mme Godard.' 1,pre.mier gr.and. navire ide batai11~ cons .. 
il V a tous le.s éléments d'un ,beau pro- confrère, a tenu à .garantir une adminis- inciter à accorder dl e lTÏmporta~ce à ~~~ Ja Croix de Guerre qui leur a été con- 1 truit en Al~ne, en vertu des ac • 
gramm.~ de travail. Cc relèvement éco- tration autonome aux Druses et aux rol04tie : Ce sont es U'T'U .qui ont e- .férée .pour leur attitude cou:rageu!le du- -1~ --.. - lc<>Œ'd, anglo-a1lemands de 1uin dernier, 
nomique ne 'Peut qu'a11er de pair avelc Alaouites. 11 en a été de même pour le co11Vert les prindpes qui dirigent auiour ra.nt le pillage de la ville qui a oré<:édé LA VIE SPOR IVE pour la limitation des armements na· 
le calme en polit;.... ....... , L'o~r.......:on et mont Liban. Seul le sort du c-,ancak> d'hui cette branche. Quatre siècles au· 1· t · .. • 1 

\ '1'11 1 L''('I'"-'. \1 L' 1 L F"h · · • I' ' · ·~~ ~- ~,. . Ali Ç I b' occupa ion '""uenne. 1 • ,.,, o , ., vas. e u rer a .... tatt a operat1on. 
l"expJoitation ne peuvent être des rcmè~ d"Js:kenderun demeure douteux. Alore paravant (1512), Hek.·im . .ee 1·, La cr...:- de guer·e a e'te' Malement 1 - . • d 1 L , , 1 

1 ~~ • ~ 1.-l'S ,frux bal l.anil(lH'S l'"" mrrustre e a -~erre, e.gencra von 
d.es. qu'un pays a.rabe comme le Liban e~t né à Kastamuni, ~tt a pierr.e pro- conférée à deux re95ortiNants hançais, ' BlOll'nbef1t, a haaptl8C le navire qui a re· 

. . . Dans son discours Qui a étr très séparé d"avec la Syrie, il n'est ni logi- d11ite dans la vessie par des ~c~hodes J'jngénieur Casalta et M. Jeanniot, pour Athènes, 3. - Les épreuve9 .cles .Jeux çu le nom de Scharnharat. La veuve du 
applaudi, notre mm1stre de I'fnté-rieur 1 que, ni sasce, ni conforme aux traités de Qui corre!frPondent à celles d au1our • Jeur attltu.d.e courageuse lors des .atta- Balkaniques se .sont ,p01J1rsu·,vics auiour- dernier commandant du croiseur-cu:~­
s.est arrêté ~ur la quc!.'tion d'Antakva et vouloiir sournettTc au cmandat• de la d'hui. Les méth~des d"Ali ~:lebi .. so~t ques des rebelles, en juin denuer, con- d'hui. au stade Olympique, en présC'Jlce ~é Scbarnhon~ coulé aux F.a.lkLand, en 
J kendorun et a em>osé nos vu~s aur Syrie un territoire dont la population indiquées dans 1 OtJVr.&,ge, qu .il a, ec~it; tre la voie ferrée de Djibouti. du prince·héritier, S. A R. Paul. En 1915, Mme Sohultzc., seTTVit de marrai-
cette Question vitale. est turque, dans une proportion de 99 Or. en Occident, cette operation na ete l .}ùt.J."'lllltli•:-,ül lul a de~ lt.•tu·cux . voici les résultats : ne au .cuirassé. 

La Tu7quie sait exactement ce qu'elle pom cent, comme Iskenderun et le faite pour la rpremière .fois qu'en 1862. L . l . 1 Di.sQu>e. - 1. Sy!llias (G). 48 m. 44. Le nouvea.u Scharnhorst "8t us cuir'aB· 
k C 1 l..1 ki Al' ç 1 b' 't d e gouverneur a commencé a aLre . . 1._ S 

veut. Il n'y .a rien, dans ce qu'elle re· utanca >. par irae. ·1e m 1 e e 1 avai e- .11 . . I l l' . t Veyis1, notre representant, se Clldssa e, sé de 26.000 tonnes. lJm aeconcl bâti# 
d , I . d tT · " recue1 1r et 1so er es epreu.x qui seron 

4 
I 

24 ven ÎQue, qui •oit en opposition avec le L'I l ' I vance ce u·;-c1 exa..ctement e ois sie- avec m ment du me·me n•pe (qw· r-• .. ra p~-
ta le et es Pui 

·sanct::S soignés dans les propriétés du. dégiacc · Sa ·
1 

• ~J· ............ .-... ~ ..... 
droit 'tahli, avec les prin.cipes de la S clœ et demi. 1. l haz f . ~ l b. ut en ongueur. - 1. Jonescu (R). hable-ment le nom de Gneisenau), est 
· N' il d, · hl d ep:reux, g ou. en u1te1 oont ea 1ens 

6 82 1us'ticc ni a.vec les idivers traité~ que NOU3 détachons également les lt- est· pas es1ra e que ans une f d rad . m en construction. 
nous avons ~nés. Seulement, nos amis gnes suivantes du même article de méthode de traitement découverte par o~~ é:: co;fi~·és a~ pro it c mi-, 5.ÛOO. m. - 1. Kernbich (R), 15 Le lancement a piréec:nté dos diffîcu1· 
français n'ont pas erlcore CoITl!Pri'! ple> M. Asim Us, dans le "Kurun" : un Turc, les Turcs. se ,montrent le"' plus n1s a on e1 om.aJnes. . m. 52 a. 6/ 10. tés en raison des .prop ortions du navil"e 
neiment la question. li y a de~ FTanoais c La levé-e des .sanctions et la fin des ava.nrés ?> 1 l~e \JCllCl'UI :.\la.l't\'\tUllil Le chama:>ion d.e Turquie, Riza Mak- ~t surtollit ,cLe J"extrême longueur de sa. 
quj interprètent comme hostiles à leur accorde conclus entre l'Analeterre et les 1 Rome, 3. - Le cBulletin Militaire> eut, réalisa une beHe performance en coque. Il ne 8 • est anêté après .a m he à 
,pays nos publication~ dans le""uelles, Etats de !'Entente Balkanique avait pa- 1 Ja fe•te d'act i on de oTâCl'S annonce que les fonctions du général ae claseant second en 16 m. 04 s. après l'eau Qu'à 50 mètres de distance du 
P ourtant, no"· -- no•- ---es 1'am•=• d .,..., ~ Maraviana .. en qualité de commandant 1 une excellente eourac. chan..:-. 

l.L<> •..w .._ -...u..... ...... ru devoir mettre fin à la tension es 0 L 1 .... . 

écartés de l'a.rnitié pour la Firance et rapports en tre l'Italie et l"Angletene, Berlin, 3. - M. Hitler a invité per- 1 du 2ème co~ps d"armée en Afrique : 
1
1 400 m. haies. - 1. Mandjkas (G), 

nous, avons conserrvé un ton modéré et à la S'Uite de l'affaire .éthiop.ienine. Mais sonnellement le .minisitre Alfieri à la rientale, prennent fin. ll e. été nonune l 54 a. 3/ 10. 
calme. même en préseoce des gestes li 't' . • l t • la fête d'action de grâces ,pour la moi9Son président du tr.bunal militaire suprême. 200 m - 1 Franl<'Udis (G), 22 s. e e a e e an1mee en que que aor e a . , 1 • • , 
le:s phi '!! )'>Topres à jni;pirer la colère, ,-uite de l"admission d·es d.éJégué-s de qui sera célébrée demain, d1manche. a •~c cUJlllllCl'C•! t.ft1 sel 19 / IO. 
comme I' mcident du drapeau. J' ex-Négua à l'assemblée ; lItalie don· 1· Bekeber11:. ' Rome, 3. - Un accord a été signé Javelot. 

Cette conception est absolument d d h u 1 1 m 69 na des signes évi ents e mauvaise u- ..., entre l'administration .coloniale îta ien~ · ·. 

1. Papagiorgiou (G), 64 

Les t o rpille u rs i taliens 

Gênes, 3. - Le torrp.jUeur Canopo " 
ét-é heuTeusement lancé 

de Riva Trigoao. 
" If. If. 

aux chantier! 

fau!l!le. Nous nous sommes bornM à af· meur. Mais alors, l'Angleterre a rappe· 1 BJ~EVET A CE.DER ne, les gro~es industTiels français des Rela19 43x4000 m. - 1. Grèce, en 3 
firmeT que les fooctionna:r~s français lé son chaTgé d•affaircs en Ethiapie oc- sa.Lnes de Djibouti et ,}a Société fyanco· m. 24 s. / I · 
locaux ne semblent pa• être au courant 'd al (' G ) , · , · · Le propriétaire du brevet No. 1263, • h. . I d el A la fin de la .seconde jouirnée, le l1 · • 
d I d . ; . c1 ent e a ore , et a temourne a1ns1 i b _ T . d t du 31 .août et 1op1enne, pour e commerce u s . l général s' étaJblit tonnes. appartient a une 

Le Canopo est un bâtiment de 600 
&érie Qill 

es c au•lcs es traites intervenu~ en· de son désir de plaire à l"Jtalie. Néan .. 1 '°19t3e1nu en lu1u1e, en a e éd, L'a.c.co11d, valable pour 25 ans, règle 1 c as:&ement comme ma·rqu.e un retour intéressa.nt aux petit! 
trc la F':B.nC'e et nous . Nous avon" die- moins, les relations entre les deux Etats 11· 11· ' et_ r~ ~t• d~ un c pra: e pour toutes les .questions ayant trait à l'in- suit tonnages ipou;r cette catégorie de bâtÎ'" 
mandé au:ssi que la Fraru:e aippfiqtw! à ne peuvent pas être considérées <"Omme a iagd'c 1nt~1eulr .ufn _c~1?81 se com~o- ' dustr1e et au marché du .ael. l. - Grèce, 102 pointa 
l'é;?ard du turqulmne d'Antakva et I sa.nt un meta .qui orw. a a tempera- 1 2. - Yougos]avie 49 .rnents. La marine italienne e8time. et1 
"'! k ~ 1 redevenues n<mna es. 1 b -~ t' L..a 1>·wi11c••tiUll <lu l!>cmicu R 47 

<1 s f"noerun. es mêmes mesures de>nt E.n effet, Je ministre de la marine, .~e ame avc:ic un C_?rps se Cvuuv:'!l8.ll 1 < .. • 3. - ou'l"nanie effet. qUiC des tom>illeura solides, tenant 
elk. a fait bénéfici" le Liban. s· c_ l H d, 1 , d un métal qw fond a haut.• temperatu- 1 Aomara 3 - La division des Che- 4. - Turquie 22 1r ~mue oa.Te, a ec aTe 

1 

l ' · 
Elle ne SIC contente pas de r.éserveT que l'AnRleterre n'entend pa.a renoncer re•. d~e entrer en relati~ns av.ec . es n.?'lses Noires a brill~~nt a.ccom~l~ la 5. - Bulgarie 5 

un régime à ipart au Liban, qui ,e tTou· à sa position en Méditemanée et de.ns in.dustr1els du pa~s pou: l exiplo1~ahon I t~che qui ~ui. était as.Blgnee : la 1~ac1fica· Les Jeux seront clôtuN:s demain, di· 
Ve P UT~ t · d l 1. . d . t d . .1 aff'rme' que l'An Ide son brevet, soit par hcence, soit paŒ" 1 taon du Sém.i.en, le supeTbe et g1gantes- manche. On annonce que les Sèmes o ~oan compns ans C9 rnutes e 1 U'll au re 1sc.ours, t a L ., • • • B 
son mandat. Elle place souo l'a.dminis·; i;ileterre n'accOl'Clera aucune importance ,venpte enh

1
ere. l . . 
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onts) O· Balkaniades se dé10'l.tleront à Bucaxeet. 
l·L • 1 'd. 1 1 d, 1 ouT p U'S amp. 'CS TentiieiJrnements, s a· a 1t . m. , a1 . m . et LlT'ITE 

Irat.on u>ana1se. en e• cons1 CTant corn aux pol!rl>at ers sur e eaarmement, d • G I p b p A l . R D h (4 620 · ---
me des fil de •e pays, des •enta1'n- tant qu'el:1~ n'aura pas achevé l'exéeu- resaer a a ata, er~ein: e .a,zar. s- par e ma1estl1ewt as aç, en · I h ' t 

~ ~ <• 1 H N l 4 5· t 1 ) • · I' bl Ui11a 1·Ii :\ <' tuel "l " uxos d ïl ' d'A be d S . . · d d réa.rmement an an. os. • , au eme e age. m. , aux cimes invw ees, toutes an-
c nu 1ers ra a et e yr1e:ns qu1 lion e son programme e · 1 h d _ l l Ï "ca] (()Ill lllalt·h ll tl l 

bien la mer, mia.is de dimensions rédui" 
tes, sont à même d'accompliT une tâche 

partfl:ulière, notamment dans la défen • 

se mobik du litto1'8il et les attaques è• 
nuit CiOntre les .cui~ ennemis, incot11~ 

pat.bic avec les tonnages e~fs dol 
contre-torpilleurs de 1.400 à 1.600 

ne sont pa•s Libanais. La délégation sy- Ceci a été interp1été d'ailleurs dans le• B R EVET A CEDER ~es e neige sou._ e. 80 e; . t~op'. · 
rienne à P.ari,. n'a même paa obtenu milieux labouri.stes C()Ml'ne une 'oTte de _. . ~ . ans toute cette rf!1no.n, . e~ in igenes 
que cette question fut sirnrplement d 's- préparatifs die guerre ; les leaders de ce Le ,propY~eta1re du hl'evet No 1262, acceptent la monnaie italienne dans 
cutée. Si l'on reconnaît Qu'lsk~nrt~~n,parti ont prévenu le .gouvernement qu'-jobtenu en Tur~ui~ en date d~ 31 ~oût leurs transactions q~ot_i~ien.nes: Ce ré ul 
et Antakva sont une région ab.soh1m~nt en cas d'hostilités. ils déc:lencheTont r;n 1931. et. retlahf. a un c:couss.1net _d e.xe ta.t est .. ha.ut~ent 51gn1f1catif, ~bant ~on­
à paTt et si on leur accorde la poseibi-f eunection. ,p~~r véhicules .c1rculan~ sur des railles>, ne .qu il. a ete obtenu en ,~le1ne saison 
ttié de pourvoir à leurs destinées, i1 ne 1 Par suite de la rivalité avec )' .A.ngle· deair~ entrer en relaho~s av~ !es JO· des pluies, dans un ... temtorr~ ~~nta 
reste plu ;i de question à débattre •. ·> ! terre, une étroite entente a commenoé dustncls du pa_ys p.our .1 e:x;plo1tahon de gneux, dont le con trole est difficile. 

Le matich-rovanche de lutte libre, Di- tonnes 
narli-Mehmet-Maxos, qui a eu Heu à Sa- vov"!:uni 
~onique, s" est tCTminé par un d ead ... heat . 

plus .faits pour 
d'eocadres. 

aerviT de coll ' 

Une troisième rencontre esit envisar­
gée également à Salonique. 

~ •:,;. à se de~iner entre lïtalie et r Aflema- son brevet, soit p.ar hcence, ~oit p.ar 1 Le r(~tour du • ~c~:.\1't'tl • 

M Etem luet Benice relève égale- irne. Mais de récents incidents ont dé- vente entière. . Naples, 3. _ Le navire-hôpital Ce-
rnent, dans ziw'Açtk Soz". lr beau montré Que cette entente n'est pas ab-, PoUT !'lus amples rense~ement<S, As a# sarea est arrivé. rentrant de l'Afrique 

Un procès politique 

Budapest, 2. - Le procàs eoolt.Te les 43 
)nScrlt.s au pa.11ti dll;oout dœ c Crodxxlrol­
~· a prts fin. Tous ies il)l'è'venm ont été 
oondamn.és. 

succès oratoire remporté par notre solue. Les rivalités entTe les deux puis- dresser a Galata, Per,embe Pazar. s- Orientale. La foule a acclamé les ra-
mfnl$tre d Genève aancee en Europe Cen~r.ale le démon - lan Han, No. 1-4, 5ême étage. patriés se trouvant à aon bor<I. 
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Qu-elle étaient donc ses intentions ) soupçon. cM.e s'était mise à ri'Te, et aveit jeune fenune se Tésignât à v,1.vrc dans 
E.lle avait laissé voi:r son désir d'une ajouté : cette bouœgaide. 
[Vie nouvelle, et :refusait celle que Bé- - Le jour 0 ù pareille chose se pro- 1 Pourtant, sait~on jamais .1 
!fard IUi proposait. duirait, voUs seriez la :première person-1 Telle Qui. ~oy~t ne pouvoiT 8e pae-

Comment la corlcevait-elle donc } ne à Qui je le diTais. Vous êtesi mon a- eer des plaisir• dune grande V'1lle, se 
Il avait peur de la questionner. Il sa- mant, n'est-ce pas } mais vous êtes !fl'let un jc>ur à rêve.r d'une iv.ie simp le 

wait qu' efle n 'a.dmettait que la, fra.nchi- aussi ·mon meilleur ami. et saine, d'un~ maison où ceux de se& 

ec spontanée, et que ni La douceur, ni Et Béaia,rd savait quÏl ·était dans aon instinc~ qu'elle négligeait 9C réveillent 
Ja violence ne fussent venues à bout de caractère de '5C eo.rnpoTter ain~. et se Oonnent libre coure. 
son silence, tant qu'elle n'aura.il pa9 es- Toute son inquiétude venait de Kouz-1 ~ Y a en toute. femme une bergère 
t.mé elle·même que le moment seTait ma Pa.rfenovitch. QlU somnole, et 1 o~ re~co;i,trie aux 
favorable POUJr le rompre. 1 Quelles nouvelles Tecevait-e11e de lui? champs des converbes qu1 .a etonnent 

Elle détestait ce qu'-elle a.wclait Quels JPTapos avaient-ils échaingés lors d'avoir pu vivre autrement qu'elles ne 
ie c cabinet d.u juge d"instruction >· A du derrùer voyage de Véronique ) Je font maintenant. . , . 
ee montrer trQp pre~ant, il aauait re- 1 Ccmunent l'aimait-elle } Un autre cla.nger, plus probable, etrut 
douté de la fâcher, et de la voÎT se dé· j Il en vient parfois un te1fl1Ps où }e.$ à craindre. 
tO'Urner de lui. fe.mrnes s'effraient de la pa ion que L'hiver était là. Les travaux devajent 

1 juaqu'à deux ou trois heUiTes (elle re- Quam.d il cherchait à luj évoquer ce · four amant a fait naître ; et eHes s'ha- tow::her à leur fin. Kouzma pouvait cre-
XVll J fwsai d' h il ' d · l b h h"t t ~ r·d' d 1 t l · venir. Les set1Vices quÏl avait rendus, 

t
1w. ~ :::;: p::; =~~e. :;::~rru~ ~:n·~~i~ ,;;:;e ~ 1a je:ne 

0fe~:e :~ ~1 n~;:~1 1: d~s;;. ae li; 1::0::i. s;:u~e = 1es relations qu·u s'était faites, lui per-
n y avait lon.gtrnP• que Véron;que troové honteux q u' cil• ne cou;chât pas Il fermait. ou bien eHe l'étouffait de ba.ls-

1 
jouir plu~ paisiblement. mettraient de trouver .du travail à ls~ 

l'avait détaché des cama.ra.des de son dtez elle). aero, en lui disant de ne plu• par· I Biles n'aimont pas le dédoublement tanbul même. 
âge, avec lesquels il avait cessé de .aor- Ju9'Qu'à l'a~be,, il ne dol'fTlalt _Stuère. 

1
Jer. . , Ides affections, ~t l'on en voi~ plus d'une Ou bien, avait-il un autre d;;j:t ~-

tir. C est P OUIIQUOlt des que son service du 1 Au fond, il se peTIJUadait quelle se au comble de l ·ardeur, se detache,- •ou~ Un jour, Véronique a.vait 
Maintenant, il évitait même les oc .. matin était terminé, il Tentrait cl.ana sa ldéhattait dans l'incertitude Ans parve- dain de son amant, .dont elle a. coml)ris rard. : 

<"--Uions de rencontrer Germenay ~n de- chambre •. prenait à la hâte le repas aue nlr à se décider, en ajournant de iou·r ,c,u'il était moins néce9.<Wlire à aon plaisiT - J'ai reçu une le-ttre de mon cou-
hors du service. Calliopi lui avait préparé, et s' étendrut en iour l'heure de la conclusion. QU' elle n.e le pensait. sin Cyrille Pavlovitch. A Chownla, .en 

11 avait eu conscience p}usieUTS fois eur son lit, brisé d'amour et d'insom- 1 Tout se ramenait, selon lui, à une al- Cette crainte.. il l'avait toujouTs eue: Serbie, avec d'autres Russes, ils ont fon-
d'avoit la.i.ssé voir que ;pendant la con- me. 1 ternative. ' -elle avait toujours tenu sa jalousie en dé une scierie. lk travajllcnt b eaucourp 
versation §Oil esprit était ailleurs. d'a- Dans l'acharnement qu'il mettait à 1 c Ou bien vivre avec Kouzma, parta- éveil ; mai:i, depuis son Tetonr, elle ~t font de bonnes affaires. 11 me dit 
VOU' réi>ondu di!tra.ltement, à contre- ,posséder la jeune femme, :il ne trouva.t ~er son existence. Ou bien quitter la 1Prena.it une acuité pa;rticulière. qu'il voudrait hîen que nous allion,. noUB 
sens. aucune se.tiété. T\n:quie avec un au~. > Mai!' quelles pouvaient êtTe les co-n- joind.Te à eux. J'ai envoyé la le t tre à 

Une acuJe pensée l'absorbait ; il Ce n'était ip]us son C011J>S, see étrein- li avait pensé Qu'un homme plus ri- ditions de cette n·ouvelle inti.mité entTe Kouzma. 
n'en vou!.ait faire part à pe.r.90nne, et tes qui pouvaient l'apaiseT ; i] espérait ohe que lui-même avait peut~être fait Véronique et son man } Et elle a.vait ajouté en .riant : 
n'aurait PU eou.ffrfr qu'on l'en détowrnât d'elle une autre rµramesse, un autre con· à Véron:que des "Propositions qui a- En admettant même Que sa aociét.é - Je suis sûre que Cyrie Pa"V loviroh 
UJl moment. eantemcnt dont il s'épuisait à compren- vaient pu la aéduire. eût fait à Kouzma une situation stable aimerait mieux que j'.aillc seule à Cou~ 

Toutea les nuitt, il ganlait Véronique dre l'impossibilité. Maio Quand il lui avait avoué son à Çorlu, il paraissait difficile que la mla. car il était amoureux de moi, mon 

En E x trê n1e-Orie nt 

Venise, 3. - Une compagin.Ïe d e fu' 
gi} ieTs marins du bataillon cSe.n MaJCo>• 
destinée à la itard.e de la co-ncenion il$ 
Jicnne de Tientsin, est partie p ar ~ 
Conte Verde, saluée pu lee autorité' 
et ac.clamée par u ne foule niornbreuse· ..-
,:ous1n J 

De telles PllJl'Oleo donnaient à Bérat" 
un coap dans la •Poitrine. 

Véronique IPOUVait partir. e 
Sa liaison avec Bérard •n.' était Qu'uit' 

~pa,renthèse, un Pa99e·te.nÇ>s. 
D'autres attaches, pl~ 1Profoncl•~ 

a>Jus réel.iles, l"attiTaien t, la ra.menaien t 
ea vraie vie. ·~ 

Un autre jour, elle lui d emanda ~ 
se souverWt d e P iotr Fiodorovitch. " 
était sommelier à la Rose NoiTc, a. 
temps d.e leur rencontre. of'~ 

- Savez-vous ce q u"on m'a yac, c· 
té ? Il a maintenant un magasin .d '" t 

·,1 ~ cessoires d 'électricité a.u P irée et 
très content. 

- A lui ? , !• 
- Mais certainement. Il a achete 

fon ds et l'a bien Tem on té. ll' 
- Avec quel argent } 11 m.'avait P 

le sou. 

(à suivre) 

Salu'hi : C. PRIMI 
Umumi Nefl'iyat Müdiirü 

Dr. Abdül Vehab 
M. BABOK. Basdllevi, Cal•ts& 
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